
Trechorum oculatorum Monographia
par

•F. Putzers.

Les pages qui vont suivre ne sont qu'un demembrement
dun travail plus etendu qui a pour objet la monographie
generale des Trechides. A defaut de materiaux suffisans il

ne m'a encore et6 possible de terminer ni la partie des

Trechus prives d'yeux distinets (Anoph thal mus) ni plu-

eieurs genres de Trechides exotiques.

Ce sera Tobjet de memoires ulterieurs.

A l'exemple de Latreille, Dejean avait r^uni les Trechus
et les Bembidium dans un meme groupe sous le nom de

subulipalpes, et il v avait Joint les Lachnophor us (Spi^c.

gen. des Col. V. 1 (1831)).

Les caract^res communs etaient: penultieme article des

palpes renfle vers l'extr^mit^; dernier article ternnine en pointe.

Jambes anterieures fortement echancrees; les deux premiers

articles des tarses dilates chez les <^. Elytres non tronquces

ä Textr^mite.

Erichson (Die Käf. de il. Brandb. (1837) 1. 11t)) reunit

dans son groupe des Trechini, les genres Patrobus,
Trechus, Pogonus et Bembidium dont les caracteres

generaux sont ainsi r^sumes: Ligula cornea, ajdce dilatato

liberoque: paraglossis membraneis, apice liberis. Elytra

integra. Tarsi antici maris articulis 2 primis dilatatis, subtus

biseriatim pectinato-setosis.

Cet arrangement fut adopte par Schiödte (Danm. Eleutli.

I. 319).

Mr. Lacordaire (Gen. des Col. I. 364 (1854).), se pla^unt

au meme point de vue, donna le nom de Pogonides a sa

XXXVl. tribu, dans laquelle il fit entrer, outre les Patrobus,
Trechus et Pogonus, les genres Omphreus, Steno-
morphus, Dicaelindus, Cardiaderus, Systolosoma,
Merizodus, Aemalodera et Aepus; mais il en exclut

les Bembidium, qui ont le dernier article des palpes tres

petit et veritablement subuh', tandis que chez les Trechus
cet article est grand et en cone allonge.

Cettc division , admise par Jacquelin Duval (Gv\i. (les

Col. d'Europe 1, 20. 1855), a ete combattue par Schaum
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(Deutschi. Ins. I. 364. 1858) qui a d^montre Theterogenite

des el^mens sur lesquels eile se basc.

Dans sa repartition des Carabiques de Scandinavie,

Thomson a etabli une sous-famille des Harpalides, ainsi

d^finie:

Meso&ternum anlice deplanatum vel exeavatum, haud
carinatum. Acetabula antica occlusa. Tibiae anticae intus

excisae vel emarginatae, calcaribus altero apici, altero supra

apicem insertis.

]1 y a fait figurer les tribus des Loricerina, Clivi-
nina, Elaphrina, Trechina, Broscina, Brach ini na,
Lebiina, Feroniina, Licinina, Panagaeina, Chlae-
niina et Harpalina.

Les Trechina, contenant les genres Bembidium,
Trechus, Blemus et Patrobus, ont pour caracteres com-
mune: les 6pimeres du mesothorax n'atteignant pas les hanches
et dilat^s vers les 6paules; les mandibules portant un point

pilif^re au dessus du milieu de leur cote externe ; le iVont

muni, de chaque c6t6, de deux points pilileres, les epimeres
du m^tathorax sont distincts; les tibias ant^rieurs sont sinues

ant6rieurement.

Quoique cet arrangement soit appuye sur des caracteres

dont il n'avait pas encore et6 fait usage, je ne puis admettre
qua ces caracteres pr6valent sur ceux que fournissent les

organes de la bouche et Pensemble des formes.

Je crois donc devoir maintenir le groupe des Trechides

tel qu'il a 6te limit6 par Schaum.
Languette s'61argissant vers son exti^mite, un ])eu arrondie

au sommet, gen6ralement surmont^e de 8 longs })oils, dont

2 au milieu et 3 de chaque c6t6.

Paraglosses d^passant notablement la languette, ciliees

interieurement.

Dernier article des palpes ä peu pres de la meme lon-

gueur que le prec^dent, se terminant en pointe.

Sillons frontaux larges, profonds, arques, se ])rolongeant

jufiqu'en deSsous de la tete apr^s avoir longo les yeux.
Episternes du m^sosternum s'clargissant vers la region

hum6rale.

Les deux premiers articles des tarses des o sont elargis,

presque triangulaires, dilates interieurement.

La pubescence des articles commence des le deuxieme
article (eile ne commence qu'au troisieme chez les Pogonus,
Patrobus etc.); le premier portc ordinairement quelques

longs poils a son extr6mit6 interne. —Le labre est echancre.

Les mandibules ont, k leur base interne , une forte dent

pluB ou moins divisee; alles sont aigues a rextr6mit6 et



portent un point ))ilifere a la partie superieure de Texcavation

du bord externe, Deux points piliferes sont plac^s de cliaque

cote des yeux, entre ces organes et le sillon aifjUL'.

La base des elytres est depourvue d'un rebord speciel

e'etendant (comme chez ]es Feronia p. ex.) de Tecusson aux
epaules; seuletnent le rebord marginal ?e prolonge i)lus ou
moins au delä des epaules.

11 existe une petite strie de longueur variable, entre

Tecusson et la premiere strie.

Ordinairement, la strie marginale contourne Textremite
de l'elytre et se releve en face de la cinqui^me strie (parfois

de la troisieme), a laquelle eile se reunit plus ou moins di-

stinctement.

Les genres appartenant au grouj)e des Trechides sont

l)eu nombreux.
I. Trecbus, presentant tous les caracteres du groupe

et comprenant par consequent les sous-genres

a) Anophthalmus qui n'en differe essentiellement que
par Textreme petitesse ou Tabsence des yeux.

b) Epaphius, ayant la dent du raenton enti^re.

c) Thalassophilus, chez lesquels la courbure de la

premiere strie se releve en face de la troisieme.

d) Cnides (voy. ci-apres T. rostratus).
II. Aemalodera Sol., chez lesquels Ja dent du menton

est entiere, le dernier article des palpes est assez epaissi

vers la base et qui, pour le surplus, se rapprochent beaucoup
de certains Trechus de Madere.

III. Aep US, ayant la dent du menton entiere, le der-

nier article des palpes tres etroit, le pcnultieme tres large

a Textremite, une epine recourb^e sous le penultieme article

des tarses anterieurs. —Le genre Thalassobius Sol. n'en

ditlere pas.

IV. Perileptus, presentant tous les caracteres des

Aepus, quoiqu'ayant un aspect tres different, du principalement
k ce que les yeux sont saillans. La premiere strie des Elytres

ne se releve pas a Textremil^ et les yeux sont ))ubescens.

? V. Je ne connais le gerne Tachynolus que par une
indication trop sommaire qu'en donne Molschulsky (B. M.
1861 j). 100) et i)ar la tres mauvaise ligure de Tunique espece
(T. castaneus). Je crois cependant que ce genre fait partie

des Trechides.
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Je levieiife maintenant aux Trechus proprement dit$,

qui forment Tobjet princij)al de ce memoire.
C'est Clairville qui, dans le tome II. (p. 22) de son

Entomologie helvetique, a ciee le genre Trechus;
mais bien qu'il y ait place les T. rubens (il Ta figure pl. II.

f. 6) et micros, il a cependant etudie et figui^ les caracteres

de TAcupalpus meridianus L. Cest ainsi qu'il represente

Ja languette comme surmontee de deux soies, tandis qu'il y
en a 8 chez les Trechus. Ce qui parait Tavoir surtout

porte a reunir ces insectes, c'est la forme conique du deinier

article des palpes.

Ce n'est donc pas sans quelque raison que Curtis, s6pa-

rant ces el<^mens heterogenes, a reserve le nom de Trechus
aux insectes que Clairville a plutot eus en vue, et a attribue

auxCar. minutus, rubens etc. un nom a peu pres nouveau:
celui de Blemus; je dis a peu pres, parce que jusqu'alors,

ce nom avait servi a designer des insectes plac^s anterieure-

ment parmi les Bembidium.
Je ne discuterai pas la question de savoir si le genre

qui m'occupe en ce moment doit necessairement, d'apres la

regle d'anteiiorite, porter le nom de Blemus ou bien celui

de Trechus dont les caracteres ont 6te assez bien etablis

par Dejean qui y a reparli toutes les especes connues en 1831.

Je me rangerai k Topinion g^neralement admise et j'ac-

cepterai le nom de Trechus.

Gen6ralit6s.

La languette est plus ou moins nettement tronquee; ses

paraglosses, plus ou moins longues et 6troites, sont toujours

separees du corps de la languette et plus longues que celle-ci.

Le labre est assez court, jamais tronque, toujours un peu

echancre en arc de cercle; parfois cependant cette echancrure

semble formee par deux lignes obliques, parlois aussi le fond

de Techancrure est bisinue p. ex. micros, discus.

Le menton est court, les lobes externes sont arrondis

en dehors, anguleux a leur extremite interne, plus eleves que

la dent centrale qui est ordinairement bilide, ou partagee par

un sillon profond (jui en divise Textremite. Parfois, mais

rarement (p. ex. T. secalis) la dent est epaisse et nullement

divisee. Les deux derniers articles des palpes sont a peu

pr^s de mCine longueur, mais le penultieme est en massue

allongee, et le dernier, nutins öpais des sa base, s'amincit

graduellement juequ'a lextremite qui, cependant, est un peu
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tronquee. II est plus 6troit des la base chez les T. cautus,
custo s.

Les antennes sont ties variables: quelquelois elles at-

teignent le milieu des elytres, quelquefois elles ne depabsent

pas la base du eorselet; souvent, elles grossissent legerement

de la base k rextiemite. La longueur la plus ordinaire est

Celle de la moitie du corps; leurs articles sont parfois cylin-

driques, sauf ceux de la base, mais le plus souvent ils sont

en massue plus ou moins allongee: dans quelques especes,

cependant, les articles superieuis sont presque moniliformes.

La longueur relative des deuxieme et quatri^me articles offre

un bon caractere, pour autant quMl soit obt>erve avec beaucoup
de soin, car le sens dans lequel on examine cet article le fait

paraitre plus ou moins long; lorsque les antennes sont rame-
nees en arriere, il est plus long interieurement qu'ext^iieu-

rement.

De cliacun des cötes de la base de T^pistome part un

sillon arque qui contourne Toeil en laissant en de!?sous de

celui ci un bourrolet plus ou moins large, et qui va aboutir,

en dessous de la tete , ä la piece centrale (gula). Le
maximum de profondeur de ces sillons est ordinairement en

face du milieu des yeux; dans certains cas, la profondeur ne

commence a decroitre qua la hauteur du bas des yeux. —
Le bourrelet compris entre le sillon et Toeil est plus ou

moins convexe, plus ou moins large, surtout en arriere de

l'oeil: son developpement est en raison inverse de la gran-

deur et de la saillie de l'oeil; la comparaison de sa longueur,

en face des angles anterieurs du corselet, forme un tres bon
caractere. —Le bourrelet porte deux points piliferes (pores
orbitaires Fand.); Tun, en face du premier tiers de Toeil,

est ordinairement assez grand: Tautre, beaucoup plus petit,

vers la partie post^rieure de l'oeil, est place j)resque dans
le sillon meme. Mr. Pandellr a tire un bon parti de la Posi-

tion relative de ces deux points, en les supposant lelies par
une ligne qui est ou nest point parallele avec la ligne qu'offrent

les points de l'oeil oppose. Mais il n'est pas toujours facilc

d'apprecier ce parallelisme. J'ai prefere indiquer le point

precis oü aboutirait la ligne orbitaire si eile elait prolongce
anterieurement: c'est tantöt la base centrale memedu premier
article des antennes, tantot le cöte soit externe soit interne

de cet article, soit la base de l'epistome, soit un point entie

les antennes et Tepistome.

Les yeux varient beaucoup quant k leur dimension, leur

forme, leur saillie. Le plus souvent, ils depassent l'orbite

dans lequel ils sont engag^s, parfois (ei>endant ils sont plus

ou moins aplatis; quelquefois, ils sont extremement petits:
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le cas se pre«ente particuli^rement dans les especes a colo-

ration testac6e. Ils sonl ordinairernent iin peii cordifonnes,

la partie la |)lus dtroite se divigeant vers la i)aitie anterieure

du dessous de la töte: leur cote inferieur, c. a d. situe en

face des angles du corselet, est moins airondi que Ic cote

superieur situe vers la base des antennes. Les facettes sonl

d'autant plus larges que Foeil est plus petit.

Le corselet est toujours moins long que large, tantot

presque carre, tantot completement cordiforme, le plus souvent

ayant une forme intermediaire. Pour apprecier ses dimen-

sions, Mr, Pandell6 a mesure resj)ace qui, en avant et en

arriere, separe les angles soit anterieurs soit posterieurs. Ce
proc^de est peut-etre plus rigoureusement exa(;t que celui oü

i'on prend pour r^el (c. a d. fesant partie de la largeur) le

plus grand developpement anterieur et oü Ton ne tient pas

compte de la partie saillante des angles posterieurs. Mais

11 peut en resulter cette con&equence qu'un corselet tres de-

velopp6 sur les cotes anterieurs, tres retreci vers la baf^c

avec les angles saillans et par consequent tres cordiforme,

soit indique comme plus elroit en avant qu'en arriere. Au sur-

plus, la comparaison de T^cartement qui existe entre les angles

soit anterieurs soit posterieurs est an caractere excellent.

Le bord anterieur du corselet est ordinairement tronqu6

ou, du moins, les angles ne le depassent que l'ort peu. Mais

le bord de la base est plus variable, U peut etre nettement

tronqu6, ou bien avoir la partie comprise entre les fossettes

et les cotes moins prolongee en arriere (p. ex. minutus et

surtout secal.is); parfois les cotes sont placcs sur un autre

niveau que la base par suite de Taffaissement de celle-ci en

face des fos^^ettes, ce qui n'empöche cependant pas que la

base soit tronquee.

Les fossettes sont situ6es un peu plus pres du bord ex-

terne que du centre du corselet; elles sont plus ou moins

profondes, plutöt triangulaires qu'arrondies, se reliant d'un

c6t6 avec le sillon marginal qui contourne Tangle posterieur,

de Tautre avec le sillon transversal posterieur. —Cliez un

certain nombre d'especes, elles sont fort peu profondes.

Les elytres sont plus ou moins allongees, plus ou moins

planes: cylindriques et aplanies cbez le T. longicornis,

oblongues dans plusieurs especes, oblongues-ovales chez le

plus grand nombre, elles sont quelquefois en ovale court et

en meme tems tres convexes.

Leur base n'a pas de rebord, mais le rebord marginal

s'y prolonge au dessus de Tepaulc pour s'arreter brusquement

avant le milieu. La longueur et la direction de ce prolonge-

riicnt ont lourni a Mr. Pandelle Tun de ses principaux carac-



13

teres: en effet, il peut etre droit (latus) ou bien il peut,

soit s'elever (strigipennis), soit s'incliner vers le bas [nii-

nutus). L'extremite des eljties n'est que trös faiblement

sinuee. II est rare que les stries soient toutes entierement

distinctes ou qu'elles disparaissent completement; le plus ordi-

nairement les premieres stries internes seules sont plus ou

inoins completes et les autres deviennent de moins en moins
distinctes. —La premiere strie, a son extremite inferieure,

se recourbe et longe Telvtre jusqu'un peu au dela du inilieu,

puis se releve a peu pres parallelement a la suture et re-

monte jusqu'en face du sixi^me Intervalle d'oü eile s'incline

inteiieurement pour se reunir plus ou moins distinetement

a la cinquieme strie. Parfois c'est k la troisieme strie que

le prolongement de la premiere se reunit (micros, longi-
cornis), parfois meme la premiere strie longe toute la partie

posterieure de Telytre et ne se r6unit qu'a la strie marginale
(angustatus, monolcus).

La huitieme strie n'est ordinairement distincte qu'en des-

sous des epaules et dans sa moiti6 inferieure; mais eile est

profonde dans toute son etendue chez les Trechus de Mad^re,
du Chili. En dessous des epaules, eile porte toujours 4 gros

points piliferes, et vers l'extremite, plusieurs autres points

semblables, mais plus espaces.

Le strie prescutellaire se trouve toujours entre Tecusson

et la premiere strie et parallelement a celle-ci.

Le troisieme intervalle porte presque toujouis 3 gros

points piliferes dont les 2 premiers sont ordinairem^t plac^s

sur la troisieme strie et le dernier vers Textremite de la

deuxieme; le nombre de ces points est plus consid^rable chez

les T. pacificus, subterraneus etc. —Chez le T. Mexi-
canus, le troisieme intervalle est imponctue et c'est le cin-

quieme qui porte les j)oints piliferes.

Le dessous du corps n'est jamais ponctue, sauf chez les

especes pubescentes. La poiute sternale est ordinairement
glabre, mais eile est munie de quelques poils chez les T.

d iscus et micros.
Les episternes du metathorax sont ordinairement plus

longs que larges; chez plusieurs espaces de Madere, ils sont

carres.

Le m^tasternum varie de longueur. Mr. Pandelle a tres

bien utilis6 ces differences en comparant l'intervalle coxal

(c. a d. la largeur du metasternum entre les hanches inter-

mediaires et post^rieures) et les piliers des hanches posterieures.

Les cuif^ses n'oflVent aucune particularite, tauf dans une

seule espece (ochreatus D.) oü les cuisses posterieures du j
sont renilees et dentees en dessous.
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Les tibias sont elargis k leur extremite inf6rieure. --

Les 3 Premiers articles des tarses sont dilates chez les r^^

prolonges interieurement, brievement sillonnes, portant quel-

ques poils en dessus, papilleux en dessous.

La plupart des especes sont glabres, quelques unes,

cependant, sont plus ou moins completement pubescentes

(micros, discus etc.).

La coloration la plus generale est le noir de poix plus

ou rnoins fonce sur la tete, le corselet et les 61ytres; souvent,

cependant, les deux premiers sont d'un brun plus clair. Beau-

coup d'especes, surtout celles a petits 3 eux et i!i bounelets

post-oculaires tres grands, sont ferrugineuses ou testaeees;

chez quelques especes, les elytres, de couleur fonc6e, portent

une bordure marginale (marginalis) ou des taches testaeees

humerales ou apicales (nigro-cruciatus, scapularis, sub-
notatus, binotatus)^ chez d'autres, dont la coloration gene-

rale est testac^e, 11 y a sur les elytres une bände noire

(discus, Arechavaletae). — II est assez rare que les an-

tennes et les pattes soient plus ou moins foncees; je nai donc

parle, dans les descriptions, de la coloration de ces parties,

que lorsqu'elle n'est pas d'un testace uniforme.

L T. discus Fab. S. E. L 207. 200 (Carab.). - Putz,

no. 1. — Schaum D. 1. 633. L —Fand. no. 3.

unifasciatus Panz. 38. 7 (Car.).

Mariae Hummel Ess. ent. IL 44.

liufo-testareiis, capitis Interibus eli/lroru/Hque fascia ante-

apicali uTgrisr (cijaneo-). Antennae longiores^ articulo seciindo

quarto breciore. Oculi prominuli, interslitiis postiris duplo ma-
jores. Prothorax cordatus, angulis postiris latis, prominentibus,

acutis. Elytra elongalo-ovata, pubescentes, laxe punrtato-striata.

Europe temperee et bor^ale, surtout dans les roseaux le

long des eaux courantes.

2. T. micros Herbst Archiv 142. 60. - Schaum D. I.

I. 634. 2.

rubens Duft. IL 172. 230 (Car.).

var. planatus Duft. II. 172. 229.

Serie eus Fleisch. B. M. 1829. 69.

flavus Sturm VI. 76. 4.

var. quadricollis Putz. Stett. E. Z. 1847. 303.

Pubescens, testarens, vertice elytrorunique plaga indetermi-

naia postica obscurioribns Antennae dimidiam elytrorum par-

tem attingentes; snlci rerticis antice divergentes: interstitia

postica ochUs subprominulis aequaUa. Prothorax subquadratus,

lateribus infra medium sinuatis , angulis posiicis acute rectis,
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basi truncata. Elytra depressiuscula , oblonga, subparallela,

basi truncata, humeris roivndatis , subtiliter punrtuto-strkita,

interStil iis punctulatis.

Long. 4 - El. 2 - Lat. V/^ M.

En 1847 j'ai d^crit comme appartenant u une e&pece

distincte, deux individus provenant de St. Petersbourg, ayant

le corselet a peine sinu6 siir les cöt^s, les angles posteiieurs

tres grands, parfaitement droits, non aigus ni saillans et chez

lesquels les elytres ne sont nullement dt-priniees au niilieu.

Depuis, j'ai constate Texistence du dernier earacleie (con-

vexitt' des elytres) chez des individus qui sont bien certaine-

ment des T. micros. Je suis dispose a croire que le qua-
dricollis est une simple variete oü la partie posterieure du

corselet est plus elargie que dans les individus ordinaires.

3. T. longicornis Sturm D. 1.83.9. —Schaum D.I.

I. 635. 3. -- Fand. no. 1.

T. littoralis Dej. Spee. V. 7. 3.

Alatus
,

fusco-testaceus; capnt ddute bruuneum, latum,

siilcis mediis antice subparallelis. Antennae ultra dimidiam
corporis pariem extensae. Interstitia postica oculis haud pro-
minul/s sesqni-longiora. Prothorax subcordattis, basi utrinque

ad angnlos posticos emarginata, hisce siibrectis , erectiiisculis.

—Elytra depressa, elongata, subparallela, basi truncata, hu-
meris rotundatis , striis 3 primis profundioribus

,
prima apice

tertiae con/uncta; metathorace abdomineque parce pnbescentibus.

Long' 4V2 - El. 21/3 - Lat. IV3 M.

La niarge basilaire des elytres s'etend jusqu'ä. la troi-

si^me strie; eile se relie a un rebord un \)eu arque qui va
jusqu"^ r^cusson. Les deux fossettes dorsales des Elytres

sont situees sur le troisieme intervalle. La ligne orbitaire se

dirige sur la partie sup6rieure des yeux.

Habite a peu pres toute l'Europe temperte et m^ridionale.

4. T. Whitei Wollast. (genre Thalassophilus) Ins.

Mader. p, 71 no. 55. —Coleopt. Atlant, p. 55. no. 165.

Rufo-f'errugineus nitidus depressus, capite picescenti; pro-
thorace cordato lateribus postice subreflexis: ehjtris diluto-

testaceis stt'iatis , striis ad latera evanesceutibus , fascia sub-
apicali obscura nigrescenti ornatis et singulo punctis 2 distinctis

impresso, pedibus testaceis.

Long. iy3 Lin.

Ne connaissant pas cet insecte, je ine suis borne i\ re-

produire la diagnose etablie par l'auteur. Mr. Wollaston con-

sid^re le T. Whitei con^me repr^sentant, dans les lies de
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TAtlantique, le T. longicornis. II se trouve ravement
ä Madere, mais beaucoup plus coinmunement aux Canaries.

5. T. rubens Fab. S. E. I. 187. 92 (Carab.). - Schaum
D. I. 638. 6. —Fand. no. 43.

palpalis Duft. II. 183. 248 (Car.).

pal Udos US Gyll. II. 34. 20 (Bemb.). —Sturm VI. 89.

—Dejean V. 8. 4. —Putz. no. 5.

pallidus Sturm VI. 98. 18.

Piceus, iridescens. Antennae arlicido secundo quctvlo hre-

more. Ocnli prominuH, inlerstiüo postico duplo majores. Pro-
thorax subcordatus , angtihs posiicis acute reciis. Elytra

oblongo-ovala , basi transiiersirn truncata, punctato-sli'iata,

striis externis snbtilioribus.

Long. 6 —El. 4 —Lat. 2 M,

Europe temperee et boreale. Commun k la Baraque
Michel; fanges elevees k Test de la Belgique.

6. T. integer.

Rufo-bnmneus , palpis pedibnsque paUide testaceis. An-
tennae articulo secundo quarto breviore. Oculi parvi , haud
prominuli, inferstitiis posiicis fere aequales. Prothorax qua-
dratus, antice lateribus rolnndatis, dein iisque ad angulos po-
sticos rectis, hisce subrectis, apice aculis nee proniinulis, basi

in medio vix prolongala Elytra oblongo-ovata , humeris ro-
tiindatis, nndique profunde striatis, striis piinctnlatis.

Long. SVj —El. 3% —Lat. 2 M.

La couleur generale est plus rougeätre que celle du

fulvus. La tete est semblable Reelle du Lallemonti, sauP
que les antennes sont un peu 'plus löngues et que les bour-

relets post-oculaires sont un peu plus larges. Le corselet est

plus reguli^rement arrondi au premier tiers anterieur, beau-

coup moins retreci en arrieie, nuUement sinu6 avant les angles

post6rieurs qui ne forment aucune saillie, quoiqu'ils soient tres

tranchans. Le milieu de la base est moins prolonge en arri^re.

Les 61jtres sont plus larges, plus regulierement ovales, plus

largement arrondies aux 6paules; la surface est un peu moins

apianie; les stries sont tout aussi profondes, mais plus regu-

li^res et leur ponctuation est un peu moins forte.

Je n'en ai vu que deux individus ((^) venant de Tanger
et fesant partie des collections de Chaudoir et Vuillefroy.

7. T. Raymond i Pandell6 no. 47.

Rufo-brnnneus, palpis pedibusque testaceis. Antennae

tenues, elytrorum tertiam parteni rix attingentes, articnlis se-

cundo quartoqne aequalibns. Oculi prominuli, interstiliis posticis
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duplo majores. Prothorax feie qnadratus, lateribus rolundat'ts,

angulis poslicis miftutis, erectis, acutiuseuHs. Elytra oblongo-

orata, pmirtitlaio-striala, striis externis obsoletis.

Long. 4y, —El. 2% _ Lat. 2 M.

II differe du T. fulviis par sa coloration plus brune,

ses antennes plus courtes, \es sillons du vertex pluH paralleles,

les yeux plus saillans, les bourrelets post-oculaires moins
developjies, la ligne orbitaire se dirigeant, non vers la base

interne des antennes, mais entre les antennes et la base de
Tepistome, le corselet un peu plus long et eneore moins r6-

treci en arriere; les angles post^rieurs un peu plus aigus; la

surface est plus eonvexe, le sillon longitudinal est plus pro-

fond. Les elvtres sont plus larges, plus arrondies sur les

cötes, les epaules sont plus arrondies; les stries sont moins
lortement j)onetuees, les stries externes surtout sont beaucoup
moins marquees.

Cet insecte a eto trouve a Hy^i'es
,

par Mr. Rajmon'd.
Je n'en ai vu que 2 individus dont Tun appartient k Mr. Pan-
delle, l'autre a Mr. Ciievrolat.

8. T. fulvus Dej. spec. V. 10. — Putz. no. 10. —Pand.

no. 46.

Le T. fulvus peut etre coneid^r^ comme le type d'un

petit groupe liabitant le midi de TEurope et le nord de
i'Afrique et dont une espece se trouve meme sur la cote

meridionale de TAngleterre. Les especes de ce groupe sont

caraeterisees par leur taille, grande pour le genre, leur colo-

ration plus ou moins testaeee, leurs elytres oblongues allongees,

asse/ profondement ponctuees-striees, leur corselet carr6 ou
cordiforme, leurs yeux assez petits, j)eu ou point saillans, les

bourrelets post-oculaires t« es developpcs et les antennes longues.

Adoi)tant le T. fulvus comme point de depart, je crois

dexoir donner a sa description quelque dcvelo})pement.

Long. 42/3 - El. 2% ~ Lat. 1% M.

D'un testace un peu rougeatro, avec la tete plus foncee,

les palpes, les antennes et les pattes plus pilles. La dent du

menton est courte, laige, bien nettement bifide. Les deux
derniers articles des palpes maxillaires sont d'egale longueur.

Les antennes, filiformes, composees d'articles cylindriques,

ä deuxieme et quatrieme articles rgaux^ ne depassent pas le

tiers des rlytres. Les 3 eux sont i\ peine un peu saillans,

d'un tiers seulement plus grands que les bourrelets post-ocu-

laires. La ligne orbitaire se dirige sur la base interne des

antennes; le premier j)oint est situe en face du milieu de

l'oeil, le deuxieme est place beaucoup plus bas.

Le corselet est tres variable. Dans Tindividu unique (?)

2
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tjpe de Dejean, le corselet est transversalement carre; le bord

anterieur n'est nullement echancre; les angles ant^rieurs sont

un peil avances, coupes presque droits avee Ja i)ointe obtuse

:

les cöles sont arrondis jusqu'au preniier tiers d'oü ils se di-

rigent obliquement, en se ictr6cissan( un peu jusqu'aux angles

post6rieurs oü ils se redressent leg^rement; ees angles sont

petita, droits, nullement saillans; le milieu de la base, jusqu'aux

Ibssettes basales, est un peu piolonge en arriere. Des indi-

vidus reeueillis j>ar Mr. Schaufuss en Portugal, dans des

grottes, sont identiques au type de Dejean; mais d'autres pris

en meme tems ont le corselet notablement plus large, plus

arrondi sur les cotes, un peu echancre au bord anterieur.

Un autre individu, egalenient pris par Mr. Schaufuss (Cabillar),

a le corselet plus allonge et moins r^treci en arriere.

Les elytres sont oblongues , ordinairement planes sur le

dos; les epaules sont tres arrondies; les stries t-ont profondes

et tres fortement ponctu^es, en gen6ral presque crenelees; elles

sont toutes tr^s distinctes et aussi profondes a Textr^inite

qu'^ la base.

Espagne. Portugal.

9. Lallemanti Fairm. A. s., ent. Fr. 1858. 783.

Un peu plus grand que le fulvus, d'une eouleur un peu

plus foncee; le troisieme article des antennes est notablement

plus grand. Les bourrelets post-oculaires sont un peu plus

grands, le point orbitaire infeiieur est plus petit; le corselet

est plus arrondi sur les cotes, plus nettement sinne au dessus

des angles posterieurs qui sont plus grands et saillans.

Alg^rie.

1. T. lapidosus Daws. Ann. nat. bist. IIL (1849) 214.

—Oeod. Brit. 168.

Un peu plus allong6 et proportionuellement plus etroit

que le fulvus, et d'un testace plus clair; les antennes sont

un peu plus longues; la tele est plus 6troite, plus allong^e,

plus plane; les deux sillons lat6raux sout plus droits et plus

r^guliers; les yeux tont un peu plus petits et nettement sail-

lans; l'intervalle qui les separe de la base des antennes est

beaucoup plus grand; le corselet est encore moins arrondi

sur les cöles et moins retreci vers la base; les angles poste-

rieurs sont tres droits; la base des elytres est un peu moins

tronquee et les 6paules sont plus arrondies; les stries sont

tout aussi profondes, mais leur ponctuation est moins di>tincte.

Cöte meridionale de TAngleterre et surtout He de Wigbt.
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11. T. cephalotes,
. T. fulvus Fairm. Lab. F. F.*I. 150.

Cet insecte a ete confondu avec le T. fulvus dont,

cependant, il s'eloigne beuucoup. La tete est plus ctroite,

plus allongee, les siilons lateraux sont beaucoup plus droits;

ils restent tres profonds dans toute leur etendue, tandis que,

i'liez le fulvus, ils s'atteiiuent consid^rablement avant le

deuxieme point orbitaire; les 3-eux sont beaucoup plus petits,

absolunient plats; les bouirelets post-oculaires sont plus grands;

les antennes sont un peu plus longues et leur deuxieme article

est plus court que le quatrieme: le corselet est plus etroit,

plus long et par consequent plus carr6; il est fort peu arrondi

sur les cötes; les angles posterieurs sont plus saillans et un

peu aigus; les eljtres sont plus ovales.

C'est au T. lapidosus que le Cephalotes ressemble

le plus: il s'en distingue i)ar un corselet plus etroit, moins

arrondi sur les cötes anterieurs; par la tete encore moins

large, les jeux un peu plus petits: le jioint orbitaire sup6-

rieur est situe au niveau du bas des yeux, tandis que chez

le lapidosus il est en face du milieu; les joues forment une

saillie plus pjononcee entre les yeux et la base des antennes.

Pjren. orienlales.

12. T. chloioticus.

Teslaceus. Anleunae longac , (ilifonnes , articnlis secundo
quartoqiie longituditie aequalibiis. Caput latum. Oculi magni,

prominiili, iniersüiio postico aeqnales. Prothorax subcordatus,

basi angiistatiis, a/Kjiilis'poaticis rcctis. Elytra oblonga, late-

ribtis siibparalk'Us, marginibus basalibus anlice cowcergentibus;

plana, striis 2 prirnis iorprcssis, caeteris vir postice conspiciiis.

Long. 4% - El. 2V2 - Lat. 2 M.

Enti^M-ement testace. Dent du meriton large et profonde-

ment divitce. Mandibules aigue.-'. Antennes filiformes, tres

longues, depassant le premier tiers des elytres; les deuxieme
iet quatrieme urlicles presquYgaux en longueur. Tete auesi

large que le corselet, lisse. Bourrelets post-oculaires egaux
aux yeux; ceux-ci grands, un peu saillans; les lignes orbilaires

diveigent förtement en axant et sc dirigent sur la partie

8u])erieurc des yeux.

Le corselet est subcordilbrnK', de moitic plus etroit a la

base qu'en avant oü il est de la largeur de la tete; les cöt6s

sont arrondis jusqu'au niilieu, puis Icgerement arqucs jusqu'aux

angles qui sont releves et droits. Le rebord lateral est large,

du double plus large aux angles de la base. Le sillon longi-

tudinal est profond, mais tl est a peine apparent au dela de

Timpression transversale anterieure. Les fossettes de la base

2»
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sont laiges, mais peu piofondes; elles sont comprises entre

le sillon qui touche aux Singles et rimpresfion transversale

de la base qui forme, de cliaque cote, un sillon court et

oblique s'arretant avant le sillon longitudinal,

Les 61jtres sont deux fois et demie aussi longues que le

corselet, oblongues, mais avec les cotes (finement er6neles)

presque paralleles au milieu , de meme largeur en avant et

en arri^re; les epaules sont tres arrondies; les marges basi-

laires convergent en avant et s'arretent en face de la qua-

trifeme strie; la surface est plane, meme un peu deprimee;

les deux premieres stries sont bien marquees, sauf a la base

,

les autres ne sont bien distinetes que vers Textiemit^. Les

trois points sur la troisieme strie sont larges et profonds; le

deuxifeme est situe un peu plus bas que le milieu; l'extremit^

recourb6e de la premiere strie est profonde et se termine

brusquement k la cinquieme strie k laquelle eile tend a se

r6unir obliquement.

Les piliers des hanclies posterieures sont d'un quart plus

Courts que la longueur du mdtasternum. Chez le o, on re-

marque une foBsette oblongue a rextr6mit6 du dernier Seg-

ment abdominal.

Chili (Germain). 5 ind. coli, de Chaudoir.

13. T. ferrugineus Brülle Voyage d'Orbigny (1842)

p. 43 no. ViS.

Rnfo-iestaceus. Aniennae lougae, subfiUfonnes. Prothorax
suhcordalus, basi angustaUts, angnlis posticis subarutis. Ehjlra

oblonqa, laleribus fere parnllelis, subplpna, slriis rix pers/ncnis.

Long. Sy^ M.

Testac^ rougeätre assez clair. Tete et corselet un peu
plus allongds que chez le chlor oticus; anteunes un peu

plus fortes; cotes du corselet plus sinues posterieurement;

angles post6rieura plus aigus et plus saillans en dehors; ely-

ties plus allong^es, plus paralleles, a. peine striees; des deux
points places sur la partie anterieure de la troisieme strie le

premier seul est visible; le dessus est un peu moins plan;

les pattes sont plus allongees.

Cordiliere du Chili. Le tjpe de Brülle, qui est une V,

se trouve d6pose au Museum de Paris ou Mr. de Chaudoir
a bien voulu le comparer.

14. T. quadriceps.

Teslaceus. Aniennae longae, filiformes, artindis secnndo
quartoque aeqnalibus. Caput latinn. Oiuii parri hand pro-
minnli, inlersiiiio postico bis minores. Prolhorax transrcrsim

quadratus, basi leriter angustati/s , angnlis posticis obtusis.
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Elytra oblonga, humeris rotundatis, basi transversim truncata,

margine lalerali sernilafo: plana, strüs profundis^ punctati^,

inferslitüs sublilissime remote punctulatis.

Long. 5 — El. —Lat. 2«/, M.

Testace, avec les mandibules et rextremite des tibias

brune. . Dent du menton peu lange et l^gerement bifide;

penultieme article des palpes pyn'foime allonge, de meme
longueur que le dernier, mais de rnoiti^ plus large ä l'extr^-

mit6 que celui-ci Test a la bat^e. Mandibules 6pai&ses, peu
reeourbees et peu aigues a lextremit^, lisses en dessus. An-
tennes filiformes, longues, atteignant le premier quart des

«'lytres; deuxieme article 6gal en longueur au quatri^me.

Tete tres large a raison du grand developpement des

bourrelets post-oculaires qui, en arriere, ont deux fois la lon-

gueur des jeux. Ceux-ci sont tres petits et nullement sail-

lans; la ligne orbitaire diverge fortement en avant; eile se

dirige sur la base interne des antennes.

Le corselet est en carr6 transversal, un peu r6tr6ci vers

la base^ les cot^s sont arrondis jusqu'au premier tiers oü ila

depassent la largeur de la tete; ils se dirigent ensuite obli-

quement vers la base .«ians aucune sinuosite. Les angles po8t6-

rieurs sont tres obtus. ün peu arant le milieu de chaque
cote de la base, un pli donne naissance, d'un cöte, k l'im-

pression transversale (l^^ueHe est interrompue au milieu), de

Tautre a une fossette assez large, mais peu profonde, qui est

separ^e du sillon lateral par un espace relev6. — Le sillon

longitudinal n'atteint pas tout a fait la baee.

Les ^lytres sont oblongues, tres arrondies aux epaules;

les marges basilaires s'etendent jusqu'en face de la quatrieme

strie (elles touchent la cinquieme) et convergent transversale-

ment. Le rebord des ^lytres est tres finement crenele depuis

la base jusque vers le dernier tiers. La surface est plane;

les stries sont profondes (sauf les deux externes qui sont

cependant distinctes dans toute leur etendue), ponctu^es; les

intervalles, surtout ceux exterieurs, sont parsem^s de tres

petits points piliferes. Le prolongement recourbe de la pre-

miere strie s'unit a la cinquieme. La strie prescutellaire est

longue et profonde; eile est parallele k la premiere strie.

Les deux fossettes de la troisilme strie sont bien marquees;
la premiere touche ä la fois a la troisieme et a la quatrieme
strie ; la troisieme est situee a Textremite meme de T^lytre,

contre la strie recourbee.

La pointe sternale est rebordee, d^primee entre les han-

ches, pluri-sillonnee k rextremite. Le pilier des hanches
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postdrieures est de moiti^ plus long que la longueur du meta-

üternum. Les tibias et les tarses tont sillonnös en dessus.

Pampas du Chili (Germain). 1 S coli, de Chaudoir.

15. T. Audouini Guer. Voyage Coquille p. 60 pl. I.

f. 6 (1832).

T. testaceus Blaneh. Voy. au pole Sud IV. 45 t. 3 f. 15.

'Hufo-tcstacciis. Antennae longae. filiformes. Caput latum.

Ocitli subpromhniä. Prothornx angiisie subcptadratus, basi

angustaius . angulis posHcis ohtnsis
, fossulis basaUbns nnllis.

Elytra ovato-oblonga, planiuscula. slriis :i dislinclis.

Long. 4% M.

Tree voisin du quadriceps: d'une couleur j)lus brune

et plus terne; tOte avec toutes ses parties semblables; yeux

plus grands et plus saillans; corselet bien plus etroit, pas

plus iarge que la tete, un peu moins long que large, assez

letreci en arrieie, tr^s peu avrondi siii* les cotes, surlout

depuis le milieu; angles postc-iieuis obtus, airondis au som-

met^ base coup6e un peu obliquement vers les angles; rebord

lateral un peu moins iargement releve; disque un peu con-

vexe, coupC' longitudinalement par un sillon ])rolbnd au milieu

et se prolongeant en s'atl'aiblissant jusqu'a la base, niais

s'arretant en avant a Timpression transversale qui est distinete

et un peu angulaire; point de fostetles basales. Elytres plus

exactement ovalaires, base nullement echancroe; epaules plus

arrondies; le dessus plan avec trois stries suturales tres

16gerement indiqu6es et trois tres petits points sur la troi-

si^me strie.

lies Malouines et Detroit de Magellan. 2 -9.

Les types de Mrs. Guerin et Blanchard se trouvent au

Museum d'histoire naturelle oü Mr. de Chaudoir les a com-

pares. C'est par erreur que la de&cription de Mr. Guerin

indique Tinsecte comme venant de Port Jackson.

Iß. T. microphthalmus Miller. Wien, ent. Monatschr.

185!) no. 10 p. 300.

Ferrugineus. Caput latum. Antontiac cras.*ihisculae. dimi-

diam fere elytrorum partem allingentes, articulis secundo

quartoque ae(pialihns. Oculi minuii, dcpressi, interstitio postico

fere friplo minores, puncto orbitali postico minimo, linea orbi-

tnli int er oculos et antennarum basim porrecta. —Prothorax

rordatus, intcr angulos anticos capite anguslior. dein lafcribus

latior atipie rotundatus, ante medium angustatus, ante angulos

poslicos haud subito constricius, hisce latis , omnino rectis,

opice aculo promiriulo. —Elytra oblongo-ovata, hnmeris ro-
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tundatis, basi ipsa transcerslin snbtruncafa, striis subinaequa-
Uhiis, pimclulatis, ö primis disllnctis, terüa ö-foveolata.

Long. 41/5 - EI. 2% —Lat. IVj M.

Je ne connais qu'un seul individu qui a ete donne par

Mr. Miller a Mr. de Chaudoir. 11 presente la memeanomalie (?)

que j'ai d^jfl reucontree dans plusieurs des especes pr6c6-

dentes c. ä d. que la troisieme porte 5 gros points au lieu

du nombre normal de 3 (Mr. Miller dit 2, fesant sans doute
abstraction du point post^rieur). Le rebord marginal des

elytres se prolonge sur la base presque jusqu'en face de la

troisiäme strie; ce n'est que vers son extrt^mit^ qu'il prend
une direction horizontale. On remarque une petite carene.

entre la suture et le quatrieme Intervalle.

Compar6 au T. Longhii, le microphthalmus offre

les diftorences suivantes. Ses antennes sont plus ^paisses,

surtout vers Textremit^; le quatrieme article des antennes,

plus long que le deuxieme ehez le Longhii, est ici h, peu
pres de la meme longueur. Les yeux sont plus petits, nulle-

ment saillans; les bourrelets post oculaires sont de moitie plus

grands; la ligne orbitaire se dirige, non pas sur la base ex-

terne des antennes, mais entre les antennes et les yeux. Le
corselet e^t moins convexe, un peu moins arrondi au tiers

ant^rieur, se retrecissant plus graduellement jusqu'au dessus

des angles post^rieurs 011 il est moins etrangle: les angles

eux memes sont un peu plus grands, plus releves, mais moins
droits^ les elytres sont un peu plus 6troites, moins larges

anterieurement, moins tronquees ä la base; les stries sont un
peu moins profondes et plus irregulieres.

M«?nt8 Tatra (Miller). Mr. Miller Ta egalement trouv6,

mais rarement, au Czerna hora, sous de grosses pierres plates,

dans les endroits humides.

17. T. ])rocerus Putz. 1. c. no. 9. —Pand. no. 4.

Piceo-niger, ore, antennis, pedibus elytrorumque basi, tnar-

gine exlremo suiiiraque anguslc riifo-testaceis. Caput lalutn.

Aiüennae longiores, tertiam elytrorum partem aflingentes, arli-

culo fjiiarto secundoqite purum longiore. Oculi parvi, leviter

protHinnli, interslitiis posticis aequales, linea orbitali in anien-
narnm basim inteniam porrerta. Prothorax antice capitis lati-

iudine, cordatus, lateribvs antice roliindatis, dein sensim angu-
sfatis, ante basim constrictis, angulis posticis latis, rectis, apice

acu/iusculis ; basi truncata. — Elt/tra oblongo-ovata, basi

nblif/uata, strialo-punctala , striis 4 primis profundioribus,
quinta sextaque obsoletioribus, caeteris nnllis.

Long. 6 —El. 3»^ —Lat. 2 M.
Transylvanie.
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De meme que dans les especes suivantes, les gros points

de la troisieme strie depassent parfois le nombre normal de 3:

chez Tun de mes individus, la troisieme strie porte sur chaque
^lytre 5 points tr^s regulierement disposes.

18. T. subterraneus Miller. Verhandl. der K. K, zooL

bot. Ges. in Wien 1868 p. 10.

Cet inseete est assez voisin du T. procerus; il est

a peu pres de la mOmetaille, enti^rement d'un brun ferru-

gineux; les antennes sont encore plus longues, leurs articles

sont plus cjlindriques; les jeux ne sont nullement saillans;

les bourrelets poßt-ociilaires sont de moitie })lus grands, mais

moins proeminens. Le corselet est moins arrondi a sa partie

anterieure, un peu plus large en arriere, plus subitement

retrdci au dessus des aogles postörieurs qui sont plus petits;

les rebords lateraux du corselet sont plus eleves et la gout-

tiere qui les longe est plus large. Les elvtres ont la meme
forme, elles sont stri^es et ponctuoes de meme, mais cHes

sont plus d^primees au milieu; la troisieme strie porte 5 gros

points, nombre que Mr. Miller indique comme etant normal.
J'en ai vu un individu dans la collection de Mr. Cliaudoir:

il provient de Mr. Miller qui Ta pris avec d'autres dans les

Karpaths de la Galicie Orientale, vallee de Gadzjna, sous de
grosses pierres profondement enfoncees dans le sol humide.

Un autre, completement identique , m"a ^te communiqu6 par

Mr. Schaufuss (Beskiden).

19. T. pacificus.

Brunneo-picis, haud tiitidus. Antennae bremores,mrticulo
secundo tertio breciore. Caput latum. Oculi prominuli, inter-

stitio postico tertia jjarte majores. Proihorax transtersim
subcordatus

,
[angulis^ posticis subrecVr Elytra clongato-ob-

longa, auterius angustala, humer is depressis . plana, striata,

interstitio tertio ü-punctato.
Long. 8 — El. 4% —Lat. 2y^ M.
Couleur de poix un peu brunatre et trcs lerne sur les

elytres. Base des antennes, extr6mite des palpes, revers des

cotes des eljtres et pattes d'un testace rougeatre.

La dent du menton est tres large, obtuscment divisee au

milieu; les lobes lateraux sont jarrondies sur les cötes et

terminesjinterieurement par une longue^^d ent spiniformc. Tous
les articles des palpes sont assez epais, tronques,

Antennes epaisses, peu allongees, ne depa'ssant que faible-

*ment la base des elytres; troisieme article le plus long,

deuxieme le plus court. Tete grande, aussi large que le cor-
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seiet; mandibules fortes, peu aigues, Yeux saillans, d'un tiers

seulement plus grands que les bourrelets post-oculaires. Ligne
orbitaire se dirigeant sur la base des antennes.

Corselet transversalenient subcordiforme; bord anterieur

tres faiblement echancre; angles deprimes, cotcs arrondis se

retr^cissant graduellenient jusqu'aux angles posterieurs qui

sont peu saillans, presque droits et dont la pointe est obtuse.

La base forme tin bourrelet qui s'6tend jusqu'au premier quart

de sa largeur pres des angles posterieurs. Le rebord lateral

est large; le sillon qui le longe interieurement vient se con-

fondre avec *le8 fossettes basales qui sont larges et assez

profondes et s'unissent a Timpression transversale inf6rieure

laquelle est tres marqute et n'est nullement interrompue au
milieu. Le sillon longitudinal est bien distinct dans toute son

etendue, tr^s profond entre les deux impressions transversales.

Eljtres • oblongues allongees, tres altt>nuees en avant;
epaules nulles; marges basijaires convergeant foriement en
avant; le rebord marginal est un peu moins large que celui

du corselet; il se termine seulement en face de la troisi^me

strie. La surface est plane, memeun peu doprim^e au milieu;

toutes les stries sont bien marquees, profondes, peu distinete-

ment ponctu(^es; la troisieme porte 6 gros points piliferes.

Le sillon apical est tres prolonge et se ivunit par une legere

courbure a la cinquieme strie. Les piliers des hanches posle-

rieures sont d'un quart plus longs que le metasternum. Les
segmens de Tabdomen font pavsem^s, surtout au milieu, de
quelques points piliferes assez gros. —Les pattes sont grandes,

fortes; les tibias et les tarses sont pubescens. Le deuxieme
article des tarses anterieurs du ^ est presque bilobe.

Jle Croiset (Oc^an paeifique). 3 ind. coli, de Chaudoir.

20. T. Longbii Comolli Col. prov. Novoc. (1837) p. 13

no. 18, — Putz. no. 8. —Pand. 1. c. no. 42.

Rtifo-testareus, sutura dilütiore. Antennae dimidlam fere

elytrornvi purlem aUingcntcs, articulo secundo quarlo bremore.

Ocull parci inlersliliis posficis scst/ui-ininores , Unea orhitali

cerstis basim anteuuunitn exlentam porrecla. Prothorax cor-
datiis, lalerihus antiris od incdiuiii iif>que rotundatis, dein anyu-
statis, ante basim ron.strirtis, anoiilis posticis snbrectis. apice

aculiiisculis , erectis: basi fnincata. El//Ira oblongo-ovata,
margine lato erecio, antice lotiora, humeris rotmidalis , basi

ipsa transcersim iruncaia, convexiuscula, in dorso tantiim de-

planaia, punctulato-striata , striis 4 primi.s profundioribus,
(piinla sexIfKjiie minus distinrtis, caeleris obsolctis.

Les deux individus ( J) de la collection Dejean ont ete
envoyes par Villa et doivent, par consequent, etre regard^s



26;

comme representant parfaitement Tespece decrite par Comolli

d'äpr^s des exemplaires de la tneme provenance c. a d. du
Mont Legnone (Lac de Cöme).

21. T. Baldensis.

Mr. Miller m'a donne- jadis, soiis le nom de Longhii,
un Trechus venant du Mont Baldo (Lac de Garda) mais qui

est essentiellement distinct de Tespece decrite par Comolli,

ä. laquelle appartiennent certainement les individus de la col-

lection Dejean. II est un peu plus grand; les eljtres sont

plus longues, beaucoup plus reguli^res, les epaules etant

moins marquees, plus deprim^es; leur base n'est nuUement
tronquee, mais ses cötes remontent obliquement; leur rebord

marginal est plus etroit; les stries sont un peu plus profondes;

le corselet est plus long, plus etroit, moins elargi et moins
arrondi sur les cötes dont le rebord est bien moins large;

les angles ant^rieurs sont plus deprimes. La tele est plus

allongee, plus carree; les jeux ne &ont nullement saillans;, le

bourrelet posterieur est de moitie plus ddveloppe; le point

orbitaire inferieur est plus grand.

22. T. strigipennis Kiesen w. Berl. E. Z. 1861. 374.

—Fand. no. 7.

Testaceus, antennae longiores , arliculis secundo qitar-

toque aequalihus. Ocnli parvi hand prominuli, inlevslitio po-
stico aeqnales. Prolhorar snbcordatus, lateribus antire pariim

rotundaüs
,

po.sfice parum angustatis , ungnlis posücis rerlis

acuiiuscnUs, erecd.s. Elytra oblonga, basi rotnndaia, depres-

siuscula ,
pmiclafo-striata , striis omnibns profnndis , externis

basi exreptis.

Long. 3% _ El. 2 —Lat. i% M.
Mont rose, d^couvert par Mr. Kiesenwetter.

23. T. ochreatus Dej. spec. V. 11.6. —Putz. Trecb.

Consp. no. 19. —Fand. no. 8.

Milleri Redtb. F. A. 68.

Testaceus, eli/tris media plus minusrc uifnscatis. An-
tennae quartam elt/trorum partem attingentes, articulis secundo

quarloqne aequalibus . Labrum snbangulatnm cmarginotum. Oculi

parvi hand prominuli, inlcrstitio postico minores. Prothorax

snbcordatus , lateribus non sinnatus , angulis posticis apertis

apice subobtuso. Elt/Ira ohiongo-ovata, lateribus subparallclis,

/funrtato-striata, striis 4 primis profundioribus. Femara postice

longissima, arcuata, subtus ante opiccm dilatata et fere eniar-

ginata.

Long. 3% ~ El. 2 —Lat. ly, M.
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La ligne orbitaire se dirige sur la base interne des an-

tennep. Le deuxieme point dorsal est situc plus bas que le

milieii des elytres.

Styrie. Alpes de rAutriehe.

24, T. s a X i c 1 a.

Testaci'UH. Ca/nii oralnni, hierufaluni. Anlennae cras-
siuscnl(i(> (irlicuUs scctuKlo </u<nto(/iio loiuiiludine aetjuaUbus.
Oculi ininulL luiiid prominentes, inlerstilia postica tunüda,
nculisi dnpU)^ laliora , Ihieii orbilafi inier ocn/os et anten-
nunrm basini porreela. Prot/tora.r quadratiis, laterilnis anti-

ris ptfrinii rotundtitiis, ultra medium leciter anyustatus, ante
anifulns postieos acutos subsinuulus, basi truncata, —Elytra
otdongo-orala , basi obliquata, conre.riuscula, pmnctalo-
striala, striis 3 primis profundioribus, caeteris obsoletiori-

hus, Ulla Uten perspicuis.

Long. 3'/2 —El. 2 —Lat. V/^ M.

Entierement testace, avec les palpes et les pattes plus

clairs, les antennes et rextrömite des mandibules plus rou-

geatres. Les antennes atteignent le quart des elytres; elles

grossissent legerement vers Uextr^mite. Les sillons frontaux

sont lisses, tres peu arques en avant. Les yeux sont tres

petits, presqu'aplatis, ne depassant pas le niveau des bourre-

lets poftt-oculaires, ceux-ci tres developpes, ayant deux fois

et demie la grandeur des yeux. La ligne orbitaire aboutit

entre la partie superieure de ceux-ci et la base externe des

antennes. Le corselet est presque carre, Tespace entre les

extremites des angles post^rieurs etant egal a'celui entre

Textremite des angles posterieurs. Les c6t6s sont arrondis

assez legerement et dilates jusqu'au tiers anti^rieur oü se

trouve le premier point pilifere lateral; de la ils se dirigent

obliquement et en se r^trecissant un peu vers la base avant

laquelle ils se redressent pour t'ormer les angles posterieurs;

ceux-ci sont assez grands, un peu saillans, aigus; ils paraissent

un peu relev4s par suite de Tabaisseinent des c6t6s de la

base; le rebord lateral est large et assez regulier, bien qu'il

soit un peu plus d^veloppe aux angles tant anterieurs que

posterieurs et au premier point pilifere. Le sillon longitudinal

est bien marqu6 dans toute son etendue; Timpression trans-

versale anlerieure est a peine distincte, mais Timpression

posterieure eet tr^s prononcee; les fossettes laterales sont

assez profondes et remontent j)resque parallelement au bord
externe. — Les elytres font regulierement oblongues-ovales,

le rebord marginal remonte Ires obliquement le long de la

base; la surface est assez convexe, si ce n'est au milieu; les

stries, sans Otre tres profondes, sont bien marquees, regulieres,



ponctu^es; les sixieme et septieme seules sont peu distinctes

k l'extremite; les deux piemiers gros points de la troisieme

strie sont larges et profonds, situes dans la prämiere moitie

des elytres. La largeur du metasternum ögale seulement la

moiti^ de la largeur des piliers des hanches posterieures.

Je n'ai vu qu'un seul individu (r^) de cette esp^ce; il

m'a ete communique par Mr. de Vuillefroy coiume ayant ete

trouve par Mr. de la Briilerie a Pajares (Asturies) dans les

anfractuosites des roehers.

25. T. elegans Putz. Trecli. Consp. no. 36. —Schaum
D. I. no. 16.

Ftilvtts, ocnli ri.r proniinulf, infersfiliis posticis paullo
minores. Prothora.c suhcorilalus, postice angusiatus neqiie

sinualns, tuKjulis anlicis fere porreif is, posticis acute reclis.

Elytra orata, in dorso planinscnlo^ striis 3 profundis, cae-

teris sensini oltsotelioribus.

Long. Sy« - El. IV3 - Lat. 1% M.

Styrie. Carinthie.

26. T. ovatus Putz. Prem. ent. 58. 56. — Trech. eur.

Consp. no. 39. —Schaum no. 15. —Pand. no. 6.

pallescens Redtb. F. A. 69 (var. cfr. Schaum D. I.

646 not. '").

ochreatus Redtb. F. A. 68.

Fulvo-testaceus. Lahrinn profunde emarffinatunh An-
tennae öreriores, crassiusculae, articulis secundo quartoque
aequfdibus. Oculi ri.r prominuli ^ interstilio posfico paullo
minores. Prothora.c cordatus , anyulis posticis subrectis

:

suico loinp'tudinali in media lato atque prtffundo, Elytra
orata.. plana, basi oblique truncata^ striis primis profundis,
caeteris sensim obsoletioribus.

Long. 3% —El. ly^ —Lat. 1% M.

La ligne orbitaire se dirige sur la base interne des an-

tennes. Le metaeternum 6gale a peine la moiti^ de la lon-

gueur des piliers posteiieurs.

Montagnes de TAutriche et de la Styrie.

27. T. Bruckii Fairm. Ann. soc. ent. Fr. 1862.58. —
Pand. no. 5.

T. politus Fairm. Ann. soc. ent. Fr. 1861. 578.

Piceus , elytrorum apice testaceo. Antennae articulo

secundo quarlo breriore. Oculi parri ri.r prominuli, inter-

stilio postico aequules. Prothorax cordatus, lateribus purum
arcuatiS) anyulis minutis, prominulis, acutis, basi vtrinque
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leviler aacendente, Elytru oblonya , striata, sfrifs rix di-

stinvte punctttlatis, crternfs subtilt'oribns.

Long. 4 —El. 2'/2 — Lat. 1»/, M.

Pyrenees occidentales.

28. T. Schaufussi.
Long. 33/4 - EL 2 _ Lat. \% M.

D'un brun assez clair, les 61ytres et le corps couleur de

poix. Les antennes ne d^passent pas le pieniier quart des

elytres; leur deuxieme artiele est k peine un peu plus court

que le quatiiäme. Les yeux sont saillans, 3 fois aussi giands

que les bourrelets post-oculaires. La ligne orbitaire aboutit

entre les antennes et T^pistome. Le eorselet est un peu plus

large que la tete, assez allonge, presque carre, airondi sur

les cotes et se retrecissant jusqu'aux angles posterieurs oü il

est legerement sinue; les angles sont grands, plutöt aigus que

droits, saillans. La base est tronquee, inais fortement abaissee

en face des fossettes qui sont profondes, larges, presqu'ar-

rondies; le milieu de la base porte des rugosites longitudi-

nales. Le sillon longituÖiual est profond; il n'atteint pas

tout k fait le bord anterieur.

Les elytres sont oblongues-ovales, distinctement 61argies

vers leur moitie posteiieure, un peu tronquees k la base; le

rebord marginal se prolonge en s'^levant un peu obliquement

au dessus de Tepaule jusqu'a la base du cinqui^me intervalle

oü il se termine par un petit crochet. La surface est un

peu plane; toutes les stries sont tr^s distinctement ponctuees,

bien marquees, sauf la septitime qui se compose plutöt d'une

ligne de points. — Le metasternum est d'un quart plus 6troit

que la longueur des pijiers.

Portugal (Sierra de Bistrella). 1 $ rapporl6e par Mr.

Scliaufuss.

Commecette espece est 6lablie sur un individu unique,

j'aurais desir^ pouvoir la comparer avec une espece voisine

et repandue dans les coUectiont. Mais je n'en connais qu'une

seule qui s'en rapproclie un peu, c'est le T. Brucki.
Le T. Scbaufussi a les elytres beaucoup plus foncees;

elles sont plus courtes, proportionnellement plus larges, moins

aplanies; le rebord marginal est plus bri^vement prolonge

sur la base et moins obliquement; les stries sont plus di-

stinctes, plus fortement ponctuees; le eorselet est plus large,

plus arrondi ant^rieurement en dessous du milieu; les angles

posterieurs sont plus grands et plus saillans; la base est

tronquee beaucoup plus nettement; les fossettes et la ligne

longitudinale eont plus profondes; la tete est plus forte; les

yeux sont plus saillans, les bourrelets post-oculaires plus
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petits; la ligne orbitaire a une autre direction; les antennes

sont un peu plus epaisses,

29. T. e X i mi u s.

Pkeus. AuteiuKH' practotif/ae, iirliculo secundo quarto
hreviore. Oculi pruminuH inlerstilüs postk/'s dupk) majores.
Prolhot ax corilaliiti , atu/iilis postkf.s ani/t/fs , erect/s , ficu-

tkiscuk's Elylra oblong a, cunrexiuscuki, Inintpiis rohuid li-

tis, strks J jtrkiKs profuudioribus , pinicialis, caeterls snh-

ohsoletis.

Long. 4 —El. 2 —Lat. l'/j M.

D'un brun clair, plus fonce sur la tele et le corselet;

les antennes et les pattes sont testacees; le milieu des cuisses

est un peu rembruni de mOmequ'une partie des 3 premiers
articles des antennes.

Les antennes sont ties longues, elles atteignent le milieu

des ^lytres: leur deuxieme arlicle est un peu plus court que
le quatrieme. Les jeux sont saillans, de nioiti6 seulement

plus grands que les bourrelets post-oculaiies. La ligne orbi-

taire se dirige sur la base des antennes.

Le corselet est eordifornie, dilate, mais mediocrement
arrondi sur les cöles anterieurs; le bord marginal se retrecit

fortenient et obliquement jusqu'au quart posteiieur oü il est

sinu6, puis tombe droit sur la base pour former les angles

qui sont saillans, grands, releves, un peu aigus et s'etendent

jusqu'en face de la quatrieme strie des elytres; la base

s'abaisse brusquement au premier quart lateral pour former
les fossettes basales qui sont tres larges, arrondies a leur

sommet qui est distinct jusqu'aii tiers inferieur du corselet;

le sillon transversal est un peu dislinct, interrompu au milieu

par le sillon longitudinal qui est tres profond dans toute son

6tendue.

Les eljtres sont tres regulierement oblongues, assez

convexes, s-urtout en avaut, le milieu seul etant legerement
deprimc; les epaules sont tres arrondies et les marges basi-

laires convergent un peu en avant jusqu'a la cinquieme strie,

a laquelle la strie maiginale se reunit; les .5 preniieres stries

sont dislinctes et ponctuees, les ."-ixieme et septieme ne sont

indiquees (jue par une ligne de points qui d6passe a peine le

milieu de l'eljtre; les 3 ou 4 premieres sürtout sont larges

et profondes. Le sillon apical est assez court; il ne toucbe

pas la cinquieme strie. —Le metasternum est plus court que
les bancbes posterieures.

Mr. de Chaudoir en possede 2 individus q qui ont ^te

trouves par Mr. Miller dans le Choralp (Stvrie).

Compar6e au T. procerus, avec lequel eile a beaueoup
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de rapports, cette espece en differe par &a coloration, par sa

taille, par ses elytres plus courtes, plus 61argies aux epaules;

ses stries un peu plus marquees; son corselet un peu moins

aiTondi sur les eot^s et dont les angles posterieurs sont pro-

portionnellement plus grands; ses yeux un peu plus larges,

plus saillans, et les bourrelets post-oculaires moins dilat^s; les

antennes sont aussi plus longues.

30. T. ruficollis.

Nigro-picens , prolhoracc rufo. Anten nae lonf/issiniae.

Oculi siibprominiili, inferstHifs posticis muntres. Prothorax
anf/iiste snbeordatus, anjjKfis posticis rectis. Elytra oh/onpa,

lateribiis subparallela, busi oblique truncata, plana , lerifer

pnnclato-striala, slriis 2 priniis profundioribus.

Long. 4% —El. 2% —Lat. V/\ M.

Elytres d'un noir de poix : corselet et antennes d'un

brun rouge; pattes testucees. La base des elytr et la

))artie anterieure de la tete sont de la nieme couleur que le

corgelet.

Les antennes sont longues et atteignent presque le milien

des elytres; le deuxieme aiticie est u peine un peu plus court

et le troisieme un peu plus long que le quatrieme. Les
bourrelets post-oculaires sont plus grands que les yeux; eeuxci

sont faiblement saillans; les lignes oibitaires convergent en

avant et se dirigent sur la base des antennes.

Le corselet est subcordiforme, assez ötroit; il ne d6pas&e

la largeur de la tete qu'ä, son premier quart qui est fortement

arrondi; les cotes se redressent aux angles posterieurs qui

sont largement releves et droits; les fossettes de la base

sont latges et assez profondes; elles se prolongent jusqu'ä la

base meme; le sillon longitudinal est profond sauf a ses deux
extremiles; Limpression transversale anterieure n'est bien

marquee qu'au niilieu oü eile est un peu rugueuse; Timpres-

sion posterieure est peu profonde.

Les elytres sont regulicrenient oblongues, avec les cotes

(finement crencl^s) un peu j)arallöles au milieu, aussi arron-

dies en avant (|u'en arriere; les marges basilaires convergent

un peu en aviint. La surface est plane, menie un peu deprimee

au milieu. Les stries sont distinctement et lachement ponc-

tuees; les deux premierea sont bien marquees dans toute leur

etendue; la troisieme ne fest pas entre la base et le premier

gros point dorsal; les aulres sont plus faibles, bien que restant

dibtinctes. La partie jedressee de la premiere strie est pro-

fonde, arqu^e, et se tennine bruequement contre la cinquieme

strie ä laquelle eile s'unit.

Cette espece est assez voisine du T. chlor oticus; eile



32

en differe pai- sa coloiation, par sa taille plus petite, ses

antennes plus longues, le d^veloppement plus grand des

bourrelets post-oculaires; les lignes orbitaires divergeant nioins

fortement; le coi seiet plus court, plus sinue au dessus des

angles post6rieurs; les fossettes de la base un peu plus

profondes; les stries des 61yties plus distinctes et plus ponc-

tuees ; la strie pr^scutellaire est plus marquee; les 2 premiers

points doisaux de la troisieme strie sont plus rapprocii^p.

Le segmeut anal est fov^ole et parfois menie il parait un

peu echancr6.

Chili (Geimain). 4 ind. coli, de Chaudoir.

31. T. obscuricornis.

Niger, tiitfdus, antenuis ohscun's arliculo ba.sali f/bilaque

lestaceis. Antennarum arluuhis secmuhis quarln minor.
Oculi suhproinimili, interslitio posfico (jidnla parte majores.
Prothorax Iransrersiis , basi angusfatas , aagulis posticis

apertis, siibprontiaulis : foreolis basalibtis profandis. Eli/tra

oblonga, postive tatiora, ia medio plana, Stria prima tantnm
omnino distincta: abdominis segmenio ultimo pvnctato.

Long. 4% - El. 2% —Lat. 1% M.

D'un noir brillant; palpes, antennes et pattes bruns; der-

nier article des palpes, premier artide des antennes, base

des autres articles et tibias testac^s. Dent du menton large

et k peine divis^e. Antennes atteignant le tiers des^lytres;

deuxieme article de moiti6 plus court que le quatrieme. Bour-

relet post-oculaire un peu rugueux, d'un cinquieme moins

grand que les" 3'eux:, eeux-ci un peu saillans; lignes orbitaires

paralleles, se dirigejint sur la base des antennes.

Corselet pas plus large que la tete, de moiti^ plus court

que long, transversal, peu arrondi sur les cot^s, r6treci des

le premier tiers, jusqu'aux angles posterieurs oii les cot^s se

redressent; ces angles sont ouverts, mais leur extremite forme

une legere saillie ; les fossettes tont profondes, transversale-

ment rugueuses; dies partent de la base mcme, se prolongent

en s'aftaiblissant vers la partie exterieure du corselet et se

rattachent a Timpression transversale posterieure qui est moins

profonde, mais non interrompue au milieu. Le sillon longi-

tudinal est bien niarque dans toute son etendue.

Les elytres sont oblongues, un peu ^largies vers leur

partie posttrieure; les epaules sont tres arrondies; les niarges

basilaires convergent l^gerement en avant ; elles s'arretent

k la naissance de la cinquieme strie. Les cöt6s sont presque

paralleles. Le rebord marginal est de meme largeur dans

toute son etendue. La &urface est plane au milieu. Les pre-

mi^re, huitieme et neuvi^me stries seules sont enti^rerrient



distinctes; les deuxieme et troisieme ne le sont point k la

base; les aulres ne sont qu'a peine perceptibles; toutes sont

ponctuees; la strie prescutellaiie est profonde et droite. Les

3 points du troisieme Intervalle sont egalement bien marqu6s.

La partie recourbee de la premieie strie est profonde, assez

courte, un peu arqu6e, presque parallele k la suture, terminee

brusquement a son sommet. Les segmens de Tabdomen sont

couverts, surtout au milieu, de points piliferes.

Chili (Germain). 5 ind. coli, de Chaudoir.

32. T. Mexicanus.

Nigro-piceiis, nitidus. Antennae lu7igiores, articnlo secundo

quarto purum longiore. Ociili paroiili prominuli, interstitiis

posticis aequales. Prothorax snbcordatus, angnUs poslicis laiis,

rertis. Elt/fra ovata, basi rotundata, convexa, siitura depla-

nata, punctalo-striata, iulerstitio qninlo bifoceato.

Long. 5% —El. 3 — Lat. 2% M.

D'un noir de poix brillant, parfois un peu brunatre sur

le corselet et la base des elytres; palpes, antennes, pattes et

rebord infeiieur des elytres testace-s. — La dent du menton
est giande, creusee au centre, bifide a Textremite; les lobes

lateraux sont airondis sur les eötes et, en dessus , aigus

k Textiemit^ interne. Le labre est transversal, tronque au

centre; ses angles sont avances et un peu aigus. Les antennes

atteignent Textremit^ du premier tiers des elytres; leur

deuxieme article est un peu plus court que le quatrieme; les

sillons fronlaux divergent en avant et en arrieie; les yeux
sont tr^s saillans, assez petils, 6lant i\ peu pres aussi grands

que les bourrelets post-oculaires; la ligne orbitaire se dirige

sur la base interne des antennes.

Le coi seiet est un peu plus large, sur les cotes, que la

tete avec les yeux, plus etroit en arriere qu'en avant, sub-

cordiforme; les cotes sont assez fortement rebordes, surtout

au milieu, 16gerement arrondis et mCMiie un peu sinu6s avant

les angles posterieurs qui sont grands, droits, un peu redresses;

la base est tronquce, un peu repliee apres le milieu; les fos-

settes basales sont larges, profondes, presqu'arrondies, situees

k peu pies au milieu de chaque cote. L"impression trans-

versale posterieure est marquee par un sillon anguleux qui

n'atteint pas le milieu. Le sillon longitudinal est profond

dans toute son 6tendue, surtout a sa base.

Les clytres sont rcgulierement ovales; les marges basi-

laires convergent un peu en avant et se piolongent jusqu'ä, la

qiiatricme strie; le rebord marginal est large (un peu moins

que celui du corselet), sinuc avant l'extremite. La surface

est assez convexe, si ce n'est vers la r6gion suturale; toutes

3
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les stries sont distinctes en entier (parfois meme tres pio-

fondes avec les intervalles un ])eu convexes), mais les 5 pre-

miferes et les 2 dernieres sont les plus profondes; elles sont

pODctu^es; OD voit deux larges fossettes sui la cinqui^me

strie, Tune au bas du pvemier quait, Tautre au dessus du
dernier tiers de chaque elytie; il n'y en a pas sur la troisieme

strie. Le sillon apical est assez court, ties large et ties

profond; la cinquieme strie s'y r^unit, mais en reste bien

distinete. —Les piliers 'des hanehes posterieures sont d'un

quart plus grands que le metasternum.

Cette espeee semble etre assez variable. Je ne ciois

pas pouvoir en separer les individus a corselet plus large et

plus arrondi en avant et ä elytres en ovale beaucoup plus

court et dont les stries sont un peu plus marquees.

Mexique (Salle). 5 ind. coli, de Cliaudoir.

33. Kiesen wett er i Fand. E&s. Trechus 1-iO no. 9.

Niger, palpis, anlenuis femoribvsqne brmmescevlibns , an-
tennarum basi tibiisqite lestaceis. Caput oblonynm. Anlennae

longae , articulo secundo raeleris angusliore aUpie breviore.

Oculi minnti, pariim prominuli, interstitio postico vix majores.

Prothorax angiistns, postice angnstatiis, aiigulis poslicis retusis,

fere rotundatis. Ehjtra oblongo-oüata, plana, basi obliquata,

planinscula. mlegri-pnnrlalo-striala.

Long. 4% _ El. 2 —Lat. 1% M.

La tete est grande, allongee; les yeux sont tres peu

saillans, petits, k peu pres egaux aux bourrelets post-oculaires;

la ligne orbitaiie se dirige sur la base externe des antennes.

Les sillons frontaux sont tres profonds. Les antennes atteignent

le preniier tiers des 61ytres. Le eorselet est 6troit; Pespace

entre les angles anterieurs est un peu moindie que celui qui

existe entre les angles posterieurs; les cötes sont dilatc'S au

tiers anterieur; ils se retrecissent ensuite, sans sinuosit6,

jusqu'aux angles posterieurs qui sont tres ouverts, mais cepen-

dant bien marques. Les i'osscttes basales sont larges, un peu

rugueuses et s'etendent presque jusqu'au sillon longitudinal.

Les elytres sont tres ret^ecies a la base qui est tronquee

tr^s obliquement; le rebord basilaire remonte jusqu'en face

de la quatrieme; strie; elles sont notablement jtlus larges vers

Textremit^; les stries sont profondes, distinetement ponctu^es.

Le metasteruum est d'un quart plus court que les piliers.

Hautes Pyrenees; k la limite des neiges.

34. T. angu Stic Ollis Kiesenw. Stelt. E. Z. 1850. 218.

—Ann. soc. ent. Fr. 1851. 385. —Fand. no. 10.

Tres voisin du T. Kiesen w etteri , un peu. plus petit;
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brun, avec les bords et le centre tant du corselet que des

^l3'tres de couleur plus claire, les antennes et les pattes

testacees. L'espace entie les angles anterieurs du corselet est

^gal ä celui qui existe entre les angles post^rieurs; les cotes

sont un peu inoins arqiies en arriere, un peu plus releves;

les angles posterieurs sont un peu plus marques, mais non

saillans; les fossettes de la base sont moins larges et s'6ten-

dent moins vers le centre du corselet; les stries et leur

ponctuation sont un peu moins distinctes.

Pjrenees centrales.

35, T. distinctus Fairm. Fn. Fr. 1. 14t'. —Pand. no. 11.

Long. 3 —El. 2 — Lat. 1 M.
Assez facile k distinguer du T. angusticollis par sa

couleur d'un testace brunatre; ses antennes qui n'atteignent

que le premiev quart des ^lytres et dont le deuxifeme article

est plus long que le quatri^me; son corselet sinue au dessus

des angles posterieurs qui sont plus largement relev^s, plus

arrondis. Les elytres sont notablement plus etroites, moins

elargies en arriere et leurs stries sont beaucoup moins pio-

fondes.

Hautes Pyrenees.

T. glacialis, assimilis, Pertyi etc.

Tandis que la plupart des nombreux Trechus de TAlle-

magne montagneuse ont ete recueillis en quantites souvent

consid^rables, les especes de Suisse ne se rencontrent qu'a

peine dans les collections. 11 est resulte de cette disette que

peu de ces especes ont |)u etre etudiees et que le plus grand

nombre de Celles etablies par Heer en 1837 ont 6te niees,

supprimees ou reunies plus ou moins arbitrairement.

Je me suis efforce de resoudre, ce qui est devenu un

veritable probleme, la question des Trecbus de Suisse.

Heer n'est pas de ces observateurs superficiels ou aven-

tureux dont il soit pevmis de contester Texactitude ou de nier

la competence. 11 laut donc admettre a priori que ce qu'il

a d6crit, il Ta vu et nettement exprim^. Les types sont

d'ailleurs deposes au Mus6e de Zürich oü chacun peut les

v6rifier et les comparer aux descriptions.

Ceci pos6, chacun reste naturellemeut libre d'appr^cier

la valeur spc'cifique des caracteres, tout en tenant compte,

lant des caracteres en eux-mC-me, que de leur constance chez

des individus plus ou moins nombreux. Schaum s'est livre

a cette appr^ciation, mais son d^sir de d^barrasser Tento-

mologie des especes mal etablies lui a peut-etre fait trancher

trop facilement la reunion de la plupart des Trechus de Heer.
3h
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J'ai tenu k mettre sous les yeux des entomologistes

toutes les pi^ces du proc^s. Mr. Touinier a obtenu la com-
munication des types du Musfüe de Zürich et il en a fait de?

dessins en prenant les pi^cautions les plus niinutieuses eontie

toutes les chances d'inexactitude; ces figures ont ensuite ete

examindes par Heer lui-meme qui les a declai^es correctes.

On les trouvera ei-jointes. Je pense qu'apres les avoir com-
parees aux descriptions*), chacun leconnaitia qu'il ef>t prudent

d'ajourner toute reunion, toute suppression. Je tiens provi-

soirement en reserve le T. Schaum i Pand.

Les Trechus dont il s'agit appartiennent k deux tbimes

bien distinctes.

Chez l'une, le corselet est transversal, avec les cötes

arrondis, faiblement r6ti6cis \ern la base et les angles poste-

rieurs saillans.

Chez Tautre, le corselet est subcoidiforme, peu arrondi

sur les c6t6s; les angles posterieurs sont peu ou point saillans.

A la premi^re forme appartient le T. glacialis, auquel

se relient les T. assimilis, prof und est r latus et macro-
c e p h a 1 u s.

La deuxieme cornprend les T. Pertyi et laevipennif.

36. T. glacialis Heer. Die Käfer d. Schweiz III. 47. 8.

Tete tres forte, presqu'aussi large que le corselet; an-

tennes egales a la moitie du corps; sillons frontaux restant

tr^s profonds en face du milieu des yeux. Corselet trans-

versal, arrondi sur les c6t6s anterieurs; les angles posterieurs

sont arrondis, mais termines par un angle aigu tres petit:

les ^lytres sont as^sez allongees, leurs cotes sont presque pa-

ralleles; la surface est as?ez convexe; le rebord marginal est

assez grand; les stries sont un peu inegales*"""), toutes mar-

quees, mais les 3 prenii^res sont les plus profondes.

Sur les points les plus eleves des Alpes.

37. T. assimilis Heer I. c. 47. 7.

Differe du glacialis par la tete plus 6troite que le cor-

selet, le sillon longitudinal et les fossettes basales du corselet

moins profonds, Timpression transversale ant^rieure beaucoup

•) Pour les especes etablies par Heer, on se borne ordinairenitnt
a consulter la Fauna Coleopterorum helvetica (Zürich 1841).

Cet ouvrage n'est que le resume des memoires principaux qui ont
ete publies, en 1837, dans les Neue Denkschriften der Schwe iz.

Natur f. Gesellschaft tires ä part sous le titre : Die Käfer der
Schweiz. Neufchätel 1837. 3 vol. in 4".

**) „Die Streifen abweichend, bald seichter, bald tiefer, wodurch
sie wie punktirt erscheinen.
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plus faible; les elytres sont moins paralleles, plus ovales;

chacune d'elles est separ^ment arrondie a Textremit^; les

stries sont un peu plus piofondes; les mandibules sont plus

conrtes et plus arquees.

Dans les plaines.

38. T. profundestriatus Heer 1. c. p. 48 no. 9.

Differe du glacialis par ses elylres plus ovales, enti^re-

ment et tres profondement stri^es, son corselet plus carre,

ruguleux, ä angles posteiieurs moins saillans; ses mandibules
plus arqu6es; les antennes sont d'un brun noirätre avec la base

de chaque articie plus claire.

Un seul individu. —Kegion des neiges.

Dans une lettre adressee ä Mr. Tournier et que j'ai sous

les jeux, Mr. Heer se defend du reproche d'avoir d6crit

comme espece distincte un ex. mal conforme du T. gla-
cialis. „Vous voyez, dit-il, qu'il n'est point verkümmert,
mais un ex. gut ausgebildet und wohl erhalten. C'est

le meme que Mr. Schaum a vu."

En effet, le dessin tr^s fidelement execut6 par Mr. Tour-
nier ne semble pas confirmer la supposition de Schaum.

39. T. macrocephalus Heer 1. c. p. 48 no. 10.

Un peu plus petit que le glacialis; la tete est au&si

large et plus longue; les mandibules sont arquees; les an-

tennes ne depassent pas les epaules; le corselet est moins
arrondi sur les cot^s anterieurs, plus faiblement margine; les

angles posterieurs sont un peu saillans; les elytres sont plus

ovales et les stries tont moins profondes.

Trouv6 un peu en dessous de la region des neiges.

40. T. Pertyi Heer 1. c. 49. 11.

La tete est grande , allongee, avec le col un peu plus

long que chez le glacialis. Le corselet est presque cordi-

forme, assez convexe, tronque ä la base, legerement 6chancr6

en avant, notablement elargi a sa partie anterieure; les angles

anterieurs arrondis; les angles posterieurs nettement droits

pr6cedes d'une faible sinuo&ite; les 4 ou 5 premi^res stries,

Sans etre tr^s profondes, sont bien marquees; les autres de-

viennent moins distinctes, tauf les stries externes qui dis-

paiaissent completement.
Region alpine et superieure.

41. T. laevipennis Heer 1. c. 49. 12.

De meme taille que le pr6c6dent, un peu plus etroit, de

teinte un peu plus claire, surtout sur le corselet; les antennes
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Pont plus foncees; les sillons frontaux ?ont plus profonds et

surtout plus prolong^s, mais ils sont plus faibles des le milieu

des yeux^ le corselet est un peu plus couit; les 3 premieres

stries sont extremement faiblesf les autres sont k peine legere-

ment distinetes.

II habite en general des localit^s plus ^levees que le

T. Pertyi.

42. T. Schaumi Fand. 1. c. no. 12,

43. T. limacodes Dej. sp. V. 23. 19. — Putz. no. 38.

—Schaum no. 27. —Fand. no. 15.

Rufo-testaceus. Antennae crassiusculae , articulo secnvdo

quarto longiore. Oculi trix prominentes, parmili, inierslitio

postico aequales. Prothorax cordalus , angiilis posticis rectis.

Elytra cotwexa, ovata, striis 3 proßindioribiis ,
quarta atque

quinta subtilioribus, caeteris obsoletis.

Long. IV2 - El. 12/3 - Lat. ly» M.

Alpes de TAutriche, de la Stjrie et de la Carinthie.

44. T. lithophilus Putz. Trech. consp. no. 37. —
Schaum D. I. no. 24. —Fand. no. 16.

(immatur.) T. alpicola St. D. 1. VI. 95. 15.

Piceus, prothorace elt/trorumque stitura dilutioribus, An-
tennae crassiusculae, bremusculae , articnUs secundo quartoque

aequalibus. Oculi subprominuli, iuterstitiis posticis dimidio rix

majores. Prothorax cordatus , augulis posticis parvis, aculis,

prominnlis. Elytra breciter orata, convexa, striis vix punctu-

latis, 3 primis profundis, quarta subtiliori, externis obsoletis.

Prothorax elytraque margine täte erecto. Metasternum pilis

quadruplo minus.

Long. 31/3 —El. 2 —Lat. V/^ M.

Alpes de la Styrie et de la Carinthie.

45. T. croaticus Dej. no. 17. — Putz. no. 26. —
Schaum no. 25. —Fand. no. 17.

Rufescens, elytris plus miuuste infnscalis Antennae bre-

musculae, articulis secundo quartoque aequalibus. Oculi haud
prominuli, interstitio postico triplo majores. Prothorax corda-

tus, augulis posticis minutis , acutiusculis. Elytra convexa,

ovata, striis .3 primis profundis, caeteris obsoletis.

Long. S% — El. 1% - Lat. 1% M.

11 differe du lithophilus par sa couleur, ses antennes

un peu moins 6paisses, les yeux un peu plus plats, les bour-

relets post-oculaires plus petits, le corselet plus arrondi sur

les cotes, moins retreci en arriere, les elytres moins courtes,
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moinf largement rebord^s , le rebord basal plus oblique etc.

De meme que chez le Iitho|)hi 1 u s, la ligne orbitaire aboutit

entre les antennes et la base des mandibules.

Croatie. Carniole.

4B. T. subcordatus Chaud. Enum. Caucas. p. 192
no. 315.

Nigro-piceus , elylrorum margine , sufura apiceque rufo-
brutmeis. Antennae crassitisculae, articidis secnndo qiiartoque

aeqiialibus. Oculi haud pro7ninuli, interstitio posüco duplo
laliores. Proihorax transcersim subcordatus , angulis posticis

rectis, subpromimdis. Elytra brcviter oüata, convexa, punctato-
striata, striis 3 primis integris, caeteris sensim obsolescentibus.

Long. 3% —El. IVa —Lat. 1% M.

Brun de poix; corselet, partie anterieure de la tete,

extremit6 des 61ytres, suture et bords externes d'un brun
rougeätre, palpes, base des antennes et pattes testaces.

Antennes assez dpaisses, ä deuxieme et troisi^me articles

egaux. Yeux peu developpes,' tres plats, doubles de la lar-

geur des bourrelets postoculaires. La ligne orbitaire se di-

rige sur la base des antennes.

Le corselet est plus large que la tete, transversal, sub-

cordiforme; les cotes sont peu arrondis et descendent en se

letrecissant jusqu'aux angles postorieurs qui sont droits, un

peu saillans, releves; la base est coup6e carr6ment et ne

s'abaisse qu'au niveau des fossettes qui sont triangulaires ßt

assez profondes; le sillon longitudinal est bien marque jusqu'a

la base.

Les elytres sont plus larges que le corselet, en ovale

assez court et tres regulier: les marges basilaires convergent

en avant. La surface est eonvexe.

Les stries sont distinctement ponctuees ; les 3 premieres

seules sont bien marquees dans toute leur elendue^ les sui-

vantes diminuent graduellement de profondeur; les derniere.««,

sauf la fctrie nnarginale, sont a peine indiquees.

Comparee au T. limacodes, dont eile a la taille, cette

fcspece en diOere par la coloration fonc6e de la tete et des
elytres, par ses antennes un peu plus longues, sa tete moins
large , ses yeux plus aplatis: le corselet est beaucoup moins
cordiforme, moins arrondi sur les cotes, plus relr^ci vers la

base, les angles i)osterieurs plus droits; les marges laterales

sont moins larges; les Elytres sont un peu plus courtes et

un peu plus larges anterieurement.

Caucase occidental (Radscho 8000 p.). 1 ind. <S coli,

de Chaudoir.
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47. T. ovipennis Motsch. Bull. Mose. 1845 p. 348. —
Mannerh. ib. 1852. 299.

Piceus, iridescens
,

prothoracis , elytrorurn margine atqiie

sHtura rufulis. A?itennae loiigae. Oculi snbprominuli , inter-

stitiis posticis tertia parte majores. Prolkorax hreviter corda-
tus , angulis posticis mimitis , rectis et pvominentibus. Elylra

snboblongo-ovata, planiusciila, basi transversim truncala, Stria

prima integra, secunda tertiaqne subtilioribns, abbrematis, cae-

teris obsoletis.

Long. 4 — El. 21/3 — Lat. IVg M.
Couleur de poix ou roussätre, avec le dessus des elytres

(sauf les marges et la suture) et parfois le eor&elet couleur

de poix; les eljtres surtout out un reflet irise. Palpes, an-

tennes et pattes testac«5s. Les antennes sont assez longues;

elles atteignent rextremite du premier tiers des Elytres; les

yeux sont faiblement saillans; les bourrelets post-oculaires

8onl du y^ moins grands; les lignes orbitaires se diiigent sur

la base des antennes. —Le eovselet est brievement cordi-

forme, assez faiblement arrondi sur les cotes anteiieurs, r^treci

en arriere; les angles post^rieurs sont petits, droits et saillans;

les fossettes basales presqu'ariondies; Timpression transver-

sale posterieure est bien marqu6e et non interronipue au mi-

lieu; Tant^rieure est egalement bien distinete, depassee par le

sillon longitudinal qui est large et assez profond. —Les ely-

tres sont ovales, un peu oblongues, un peu planes en dessus;

les marges basilaires convergent transversalement et s'arrötent

k la quatrieme strie qui s'y reunit; la premiere strie seule

est complete, -ponctu^e; les suivantes sont de moins en moins
distinetes. Le sillon apical est assez court et se termine

brusquement sans se r^unir k la cinquieme strie. Le deuxieme
point dorsal est situe un peu avant le milieu. Les piliers

des lianchüs posterieures sont un jilus longs que le meta-

sternum.

Amerique russe (Sitka). 6 ind. collection de Chaudoir. —
3 ind. colL Schaufuss (San Gregorio).

Cette esp^ce est assez voisine du T. rotundipennis;
eile en differe par sa coloration habituellement moins fonc^e,

ses elytres un peu plus longues, moins arrondies sur les cotes,

beaueoup moins convexes; le sillon apical est un peu plus

court; le corselet est moins convexe, moins arrondi sur les

c6t6s, moins r6tr6ci avant les angles posterieurs qui sont plus

petits; le rebord marginal est un peu plus large; les yeux
sont un peu plus grands et moins saillans.

48. T. cyclopterus.

Brunnens. Antennae graciles, articulo secunda quarlo sub-
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hreviore. Ociili prominnli , hiterstilio posfiro triph majores.

Profhorax latus, trausversiis , laleribus rotundads , angulis

posticis tnimilis, mx prominulis. Elytra bremter oi'ala, con-

cexa, hnmeris basiqiie rotundatis, striis 2 priniis profuudioribus.

Long. 4 —El. 2 - Lat. 1% M.

Brun, avec rextreniite des palpes, le premier article des

antennes, les pattes et le bord externe des eiytres testaces;

les tibias sont brunätres.

La dent du menlon est siilonnee dans toute sa longueur,

leg^rement divisee ä rextremite.

Les antennes sont assez minces; le deuxieme article est

de tres peu plus court que le quatrieme; il est plus cylindrique.

Les yeux sont saillans; le bourrelet post-oculaire n'est que
du tiers de leur ^tendue; la ligne orbitaire se dirige sur la

base interne des antennes.

Le corselet est tres transversal, j)lus large que la tete,

de meme largeur a ses deux extremit6s; les cotes sont regu-

lierement arrondis jusqu'aux angles posterieurs qui ne forment

qu'une tres faible saillie; le rebord s'elargit depuis le milleu

jusqu'ä, la base. Le pli de la base qui commence les fofi-

settes , est situe a peu pres au milieu de chaque cote de

celle-ci; le sillon se dirige, d'un c6t6 en remontant parall^le-

ment au boid externe, de Tautre obliquement, en se confondant

avec rimpression transversale laquelle n'est pas interrompue

au milieu, mais y devient moins profonde, plus large et plus

irreguliere; le sillon longitudinal est tres profond dans toute

son etendue; cependant il n'atteint pas tout-a-fait le bord

anterieur.

Les eiytres sont en ovale tres court; les epaules sont

tr^s ddprimees et ne sont pas distinctes; les niarges basilaires

y sont tr^s ariondies, convergent en avant et s'arretent en

face de la cinquieme strie, ä laquelle elles touchent. La strie

recourb^e de Textr^mite est longue et s'etend jusqu'ä la

huitieme, avec laquelle eile se confond d'abord pour faire

un. crochet vers la cinquieme. La surface est convexe; la

regiou s-uturale est deprimee surtout en avant; les deux pre-

mieres stiies sont profondos; les 3 i-uivantes sont peu di-

stinctes; les sixieme et septi^me ne le sont nuUement. Les

3 points dorsaux sont fort peu marques, surtout le }>remier.

Le m6tasternum est extremement etroit; il atteint ä peine la

moitie de la longueur des piliers posterieurs.

Chili. 1 ind. (immat. ?) coli, de Cliaudoir.

49. T. rotundipennis Duft. F. A. 11. 176. 236. —
Putz. no. 23. — Schaum D. L 652. 23. —Fand. no. 18.

Brunneo-piceits , antennis, pedibus elytronimqne margine
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7'Hfo-festaceis. Anleniiae terliatn elfilrorum partein atlingenfes,

articnlis sccnndo qiiarlorjiic loi/gilnditie aequalibus: ociiii Icviier

prominuli. iiiterstilfo pn.sf-onildri. Icrfia parle majores, linea

orbitali rersiis hasim iiileruam autenuanim porrerta, puncto

inferiore minimo. Prolliorax transcersitn cordalus , antice

rotnndatns, ante basbn eoarctatus, angulis poslicis acutinscnlis,

panlo erectis. Eli/Ira breviter ovala, in dorso lix planiuscula,

niarc/ine laferali breriter per basim fransversim rontinna, striis

3 primis profiindiorlbns, qiiarta qiiintaqne obsoletioribus, cae-

teris obsoletis.

Long. 3% —El. 2 _ Lat. P/g M.

Styrie, Alpes Noiiques.

Schaum compare le T. rot und ipennis avec les T. con^

strictus et lithophilus. La forme du corselet est lellement

differente cbez le T. constrictus que la comparaison est

inutile. II y a plus d'analogie avee le lithophilus; mais

les anlennes sont plus longues, le corselet est notablement

moins large tinterieurement, moins sinue en arri^re, la base

des elytres est tronquee non pas obliquement mais trans-

versalement, leur eulure est ordinairement plus obscure et

les stries internes sont un peu plus prononeees.

Le niarginalis a le corselet beaucoup plus large et

plus arrondi en avant; ses angles posterieurs sont plus aigus

et plus saillans; les elytres autrement colorees, sont plus

largement tronquees -X la base; le bourrelet po&toculaire est

beaucoup plus etroit; les antennes sont un peu plus courtes;

rintervalle coxal est plus 6troit.

50. T. pulchellus Putz. Prem. ent. p. 50. 57. —Trech.

consp. no. 31. —Pand. no. Ü'.

Piceus, capite, prolliorace, eh/troruin marginc siduraque

rufescentibiCs. Antennae brevinsculae, articnlo secundo qnarto

longiore et panlo ancjustiore. Oculi parnm prominnli, inter-

slitio postico triplo majores, linea urbitfth inter anlennas et

clypenni porrccta. Prothorax transrersini cordalus, laleribus

anticis rotundalns, dein angnslatus, angulis poslicis minutis

snbacnlis. Elytra ovata, basi fere rotundata, rix transversim

trnncata, striis .3 j/rimis profnndioribtis.

Long. 3% — El. IVg - Lat. 1% M.

Haute Lusace. Montagnes de la Sil6sie, de la Transylvanie

et de la Saxe.

5L T. rotundatus Dej. V. 23. —Putz. 27. —Schaum

D. L 28. - Pand. 20.

ISigro-piceus, anlennaruni basi pedibusqne testaceis, An-
tennae crassiusculae, quartam elytrorum pariem vix attingentes,
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artiniHs sectmdo quarloqiie fere aeqnahbus. Oculi i7iterstitio

pnslico quadruplo majores, iuiea orbitali in antetinariim hasiin

inlcrnam porrccta. Frolhora.c frafiscersim siihcorddliis, lalc-

ribus (inticis rotiindatis, nsque ad angnlos posliros aitgiislnlns,

hisce erectis, obliisuisculis. Ehjira ovata, convexa, striis siib-

tilibiis, leciter piinctulalis , ivibns primis inlegris , duabus se-

quentibus abbrevialis, caeteris obsoletis.

Long. 2% —El. IV3 —Lat. IVg M.

Les individus de la collection Dejean viennent des mon-

tagnes de la Stjrie. L'insecte se retrouve en Carniole et en

Carinthie.

52. T. marginalis Schaum Berl. Ent. Zeit. VI. (IS 62)

p. 264. —Fand. no. 21.

Piceus, ci/aneo-ndcans, eli/trorum marghtj cintennaniinqiic

articiilis primis testaceis. Antennae qnarlam (d//froruru parlem
attingentes, arlicnlis seciindo quartoque aeqiialibiis: oculi iiiler-

stilio postico quadriiplo majores, linea orbitali inier antennas
atqiie clypenm porrecta. Prolhorax transversim cordalns, late-

ribus anticis rolnndatis, angulis poslicis sat laiis, acutiusriilis.

Elytra ovata, humeris rotundatis , basi ipsa truncata , leciter

striata, striis 3 primis inlegris, qiiarta vix perspicua, caeteris

obsoletis.

LoDg. 3 —El. 2 —Lat. 1% M.

Transjlvanie et Banal.

53. T. pinguis Kiesenw. Stett. Ent. Zeit. 1850.218. —
Ann. soc. ent. Fr. 1851, 389. —Fand. no. 22.

Piceo-rnfus. Antennae crassiusculae , usquc ad tertiam

elytrorum parlem extensae, articulo seciindo quarto mx longiore.

Oculi prominuli, inlerstitiis posticis duplo latiores. Prolhorax
transversim siibcordatns , laleribns parum arcnatis, angnlis

posticis minulis, acutiusculis , subprominnlis. Elytra breviter

ovala, basi latins marginata , striis 3 vel 4 primis dislinctis,

caeteris obsoletis.

Long. Sy^ — El. IVs —Lat. 1 V2 M.

Fyr^nees orientales et centrales. Les types de Mr. Kiesen-
wetter ont 6te lecueillis au lac d'Oo, pres de Bagn^res de
Luchon.

54. T. distigma Kiesenw. Ann. soc. ent. Fr. 1851. 388.
— Fand. no. 37.

Picens. Antennae lerliam elytrorum parlem paullo exce-
dentes, arlicnlis seciindo quartoque aequalibns. Oculi prominuli,
inlerstitiis posticis haud duplo latiores. Prolhorax transversus,
basim versus paullo anguslior , angulis posticis prominentibus,
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acntis. Eh/tra ovaln , basi hrevius marginata , striis 3 vel 4
primis distincüs, raeteris obsoletis

.

Long. SVs —El. 2 - Lat. ]% M.

Diff^re du pinguis par ses cljties moins anondies et

dont le rebord marginal est plus couit; son corselet notable-

ment plus large, moins retreci vers la base, plus arrondi sur

les cot^s et dont les angles posterieurs sont plus grands et

plus aigus; par les bourrelets post-oculaires qui sont un peu

plus grands; ses antennes un ]ieu plus minces vers Textremite

et un peu plus longues.

Hautes et Basses Pyren6es.

55. T. Stria tulus Putz. I. c. 311. 2^. — Schaum 1. c.

20. —Fand. no. 35.

Nigro-piceus , anle/niis basi quaudoque prothoracc rufis,

pedibns obscurioribus. Anieiniae qtiartam eli/lrorum parlem

attingeutcs. arficulo secundo qnarlo longiore. Oruü interstitiis

posHris qnadniplo majores, linea orbitali in basini anlcnnarum

inlernam porrerla. Prolhorax fransvershn subcordalus, angulis

posiicis rerlis promiiiulis, basi rede truncata, humcris rotun-

datis, sIriis 3 primis profundioribus ,
qiiarla abbreriala, cae-

leris obsoleUs.

Long. 3% - El. 2 - Lat. 1% M.

Silesie meridionale, Carniole, Transylvanie. (Mr. Pan-

delle indique encoie la Grece. Ce doit etre une erreur.)

56. T. gravid US ''•').

T. lalipennis Cliaud. Bull. Mose. 1844 p. 451.

Piceiis. Anleimae rolidae, crassinsndae, arliculo secundo

quarto breciore. Oculi sitbprominuli , interslilio postico duplo

latiores. Prothorax suboralns, atitice posüceque angustatus,

angulis posiicis minntis, siibacnle rectis. Elytra lata, breviter

ovata, convcxinscula, striis distinctis, 4 primis profundioribus.

Long. 4 — El. 2% - Lat. \% M.

D'un brun plus ou moins clair, les antennes de la meme
teinte, les pattes d'un roux un peu testace de meme que les

derniers segmens de Tabdomen.
Les antennes sont afsez epaisses et atteignent Textremite

du premier quart des 61jtres; leur deuxi^me article est plus

court que le quatrieme. La tete est m6diocrenient large; les

bourrelets post-oculaires egalent a peu pr^s la moiti6 des

jeux; la ligne orbitaire se dirige vers l'angle basal de Tepi-

*) Sturm ayant decrit (D. L 95. 16) un Trechus latipennis
(place aujourd'hui dans le genre Tachys) j'ai cru devoir adopter

pour l'espece decrite par Mr. de Chaudoir le nom de gravidus,
propose par Schaum.
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stome; le deuxieme point est situe beaucoup plus bas que la

partie inferieure de Toeil. — Le corselet est peu laige, en

egard a la largeur des eljtres, tr^s r6treci entre les angles

anterieurs qiii sont l'ortement dej)iim6.s et touchent presque
le col; les cöt^s sont arroudis jusqu'au premier tier?, puis ils

se dirigent obliquemcnt et en se retrecissant sur les angles

posteiieurs oü ils sont ties faiblement sinues; les angles sont

petits, droits, presqu'aigus, niais peu sailians. La base, un

peu plus large que le boid anterieur, est uettement tronquee.

Les el} tres sont beaucoup plus larges que le corselet,

tves couites, assez regulierement ovales; la base est tronquee;

le rebord marginal se prolonge au dela des epaules, et

transveisalement, jut^qu'^ la liauteur de la cinquieme strie,

k laquelle il se rcunit. La suiface est tres convexe, eile ne

s'aplanit que vers le niilieu; toutes les stries sont distincles

et ponctuees dans loute leur etendue, cependant les 4 pre-

mieres seules tont profondes. L'in(er\alle coxal est plus court

que les pilieis des lianches po&terieures.

Mr. de Chaudoir a compar6 son T. latipennis au T,

palpalis, la seule espece connue en 1844 qui eüt quelque

rapport avec lui. Sa coloration est la ineme, sauf que les

antennes -et les patles sont plus obscures et que les derniers

segmens de Tabdomen sont testaces; la taille est un peu plus

petite; la lete est plus etroite; les antennes sont plus epaisses,

leur premier article est plus court, plus pyiiforme; la ligne

orbitaire qui, cliez le palpalis, se dirige sur la hase externe

des antennes, se dirige chez le gravidus sur Tangle de

Tepistome. Le corselet est tres diflcient; il est plus etroit,

beaucoup moins {largi au premier tiers anterieur; les angles

anterieurs sont beaucoup plus deprimes et plus rapprocbes

de la lOle; la base qui, cbez le palpalis, est un peu recul6e

dans sa moitie externe, est entierement tronquee cbez le

gravidus. — Les eljtres de ce dernier sont beaucoup plus

courtes, plus convexes, un peu plus larges a la base, moins

arrondies sur les cotes, stri^es k peu pres de la menie maniere,

mais un peu plus distinctement ponctuees; la stiie prescutellaire

est un peu plus courte; Tintervalle coxal est plus etroit.

L'espece a cote de laquelle le T. gravidus se place le

mieux k raison «de la plupart de ses caracteres est le T.

striatulus; de meme que ce deinier, 'fi a les ^lytres bri^ve-

ment ovales, mais encore plus larges et surtout plus profonde-

ment stri^es-ponctuees, — les lignes orbitaires divergeant en

arri^re, mais beaucoup plus fortement, — les anlennes testa-

cees seulement k la base, —Tintervalle coxal notablement

plus court que les j)iliers posterieurs; mais la forme de son

corselet est toute autre.
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J'ai vu dans la collection de Mr. Chaudoir les deux sexes

de cet in?eete qui a He rapporte des environs de Tr^bizonde

(Gouiiel) pur Mr. de Nordmann. —La collection de Mr. Reiciie

en conlient 6galement un exemplaire.

57. T. niontanellus Gemininger Cat. p. 3U2.

T. montanus Putz. Stett. Ent. Zeit. 1847 309. 21.

Schaum D. I. I. 643. 12.

Nigro-pirens, subcycmescens; atitennae arlinilo secundo

qiiario siihaeqiiali. hiterslilinm posticiun oculis iriplo minus,

Prothorax transversus, laleribus roiundntus, hasim versus snh-

angustaliis , anyulis posdcis minut\s , acnlis. Elylra ovala,

convexa, striis 3 pr'wns iuleqris profundioribus.

Long. 3% —EI. 2% - Lat. 1 «A M.

D'un noir brillant, offrant un retlet bleuatre. Les an-

tennes et les pattes sont testacees. Le corselet est trans-

versal, un peu retr^ci vers la base, regulierement arrondi sur

les cotes jusqu'aux angles posterieurs qui sont aigus et saillans.

Les angles ant^rieurs sont tres d^primes, un peu avanc6s,

tres arrondis; la surface est convexe; le rebord lateral est

peu large. Les eljtres sont ovales, les t-paules sont tr^s

arrondies, le lebord lateral les depasse peu, il s'arrete

brusquement en face de la cinquieme strie. Les 3 premieres

stries sont piofondes et completes; les autres deviennent de

moins en moins distinctes. La tete, avec les yeux, est moins

large que le corselet; le deuxi^me article des antennes, un

peu plus court que le troisieme, est un peu plus long et plus

6troit que le quatri^me. Le bourrelet post-oculaire egale le

tiers des yeux; la ligne orbitaire se dirige sur Tangle de

rt'pif-tome. Le premier point est tres large. Les piliers des

lianciies postc-rieuies sont de moitio plus longs que la largeur

du m^tasternum.

Silesie aux environs de Glatz (Sehneeberg).

Le nom, sous lequel j'ai decrit cet insecte en 1847, avait

deja et6 donne en 1844 par Motschulsky a un Trechus de

Siberie. Mr. Oemminger a piopose de dc'signer sous le nom
de montanellus mon T. montanus.

58. T. splendens Gemminger Cat. p.-394.

T. micans Schaum D. 1. L 644. 13.

Pandel le p. 150 no. 36.

Picco-iu'f/cr , INI hie sulKi/tnicus: inlerslilhnn pos/ictim

ociilis frt'plo iii/nus. Pro!/iora.r Iransrersus , la/cn'hiis sdb-

roliinddliis, angiiits postkis acnlis, prominul/s. Eli/lra orofa.

snbcoiirexa, sliiis 4 p/imis //i/e/j/ls profundioribus.

Long. 3 —El. 2 —Lat. l^A M.
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Mr. Pandelle (p. 159) ^met des doutes sur Ja realite de
cette esp^ce qui, suivant lui, pouirait bien n'C'lre gii'une va-

viete du T. niontanus.
Bien, qu'en effet, ces deux insectes soient assez roisins,

ils sont cependant parfaitement diytiucty.

Le montanus est plus gvand, d'une leinte plus foncee

et plus brillante; ses pattes et ses antennes sont plus rou-

geatiep. Le micans a les ^Ijtres plus ou moins testaeees

f^ur les bords; les bourrelets post-oculaires sont plus grands,

les lignes oibitaires sont beaucoup plus paralleles; le corselet

est proportionnellement plus large, moins arrondi sur les c6t6s;

les elytres sont moins convexes, plus profondement stri^es;

leuvs 6paules sont moins arrondies et presqu'anguleuses.

Silesie, aux environs de Glalz.

Suivant Schaum, Mr. Miller aurait tiouve en Styrie des

individus excedant d'un Mill. la taille ordinaire. Scliauni

Signale 6galement J individus de cette taille venant de Croatie

et presontant un corselet un peu plus large et des elytres

moins arrondies.

Mr. Le Conte ayant, des 1840, decrit un T. micans,
le nom donne par Schaum a la presente espece a e(e modifie.

59. T. depressicollis.

Sttbaenescenli-pkeHs , (inleinuti um arliculo pr/iiio cae-

feroninn/iie hast rii/is : c/i/tro .sinj/iifo niaiulis dudhiis notato,

ntiu luinii'iali üuhiiitadrdht , al/cia (intc-dpicali rotiimlalu,

rersits iiiarfj/'neiii coji/ie.i is, nif'u-le.sfdceis. Prol/ioid.r fa/ns,

liansrersiis. lule UKirijinatiis. iiinjiilh jioslicis lat/s, (iciiliii-

snih's. Ehj/rd hrerilcr orata. cimre.ni, hasf Inuicald, /nni-

clalo-sfria'a.

Long. 4 - El. 2 '4 - Lat. 2 M.

D'un brun de poix ordinairement un peu plus bronze sur

les elytres que sur le corselet; Textiemil^ des ])a]j)e.*, le pre-

mier article des antennes ainsi que la base des suivans, les

pattes, une tache humerale piesque carr6e, prolongee le long

de la marge externe, une grande tache arrondie, situ6e vers

le bord externe au (iernier quart des Elytres, sont d'une cou-

leur tcttacee un peu rougeatre; le milieu des tibias et les

tarses sont ordinairement brunatres.

La dent du menton est assez larg€f et bifide. Les an-

tennes, assez fortes, d^passent le premier quart des 61ytres;

le deuxieme article est un peu plus court que le quatri^me;

les yeux sont tres saillans; ils sont des Vg plus grands que

le bourrelet postoculaire; la ligne orbitaire se dirige vers la

base interne des antennes; les deux points sont assez rap-

proches Tun de l'autre; au dessus du point supcrieur on re-
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marque plusieurs stries longitudinales; le milieu du vertex

porte un point enfonce bien distinct.

Le corselet est large, transversal, de memelargeur a ses

deux extrömites; son rebord lateral est large; les angles

anterieuis sont pro6minens, mais arrondis; les cöt^s sont for-

tement elargis au premier tiers, puis ils se r^trecissent jus-

qu'aux angles posterieurs qui sont grands, releves, tres sail-

lans, un peu plus aigus que droits; un sillon oblique part du

premier tiers de la base et oecupe le fond des fossettes ba-

sales; Timpression transversale posterieure est interrompue

au milieu; le sillon longitudinal est bien marqu6 si ce n'est

vers le bord anterieur; ä la base, il est un peu plus profond

et a, de chaque cote, un sillon court et un peu inegal. La
surface est peu convexe si ce n'est au milieu de chaeune de

ses deux parties.

Les eljtres sont en ovale court, tres convexes; leur base

est distincteinent tronquee; la marge basilaire est tres courte

et d6passe ä peine les 6paules qui sont un peu saillantes; le

rebord lateral est large, un peu moins cependant que celui

du corselet. Toutes les stries sont ordinairement bien mar-

qu6es, legerement ponctu6es; les stries externes (sauf Ja

huitieme et la neuvieme qui ne se reunissent qu'en dessous de

Tepaule) sont cependant plus legeres que les autres. —Les

pilieis des lianches sont de moitie plus petits que le nieta-

sternum.

Chili. Collection de Chaudoir. 5 individus de lu col-

lection Solier sous le nom inedit de T. rufipes Sol.

60. T. latus Putz. no. 24. — Schaum no. 21. — Fand,

no. 31.

]Si(iro-i>ki'us: nuletüuie brtnineae, scapo leslacco. An-

teiuKie qiutrfftin c/tjtrorunt purtem rix iiUingenlen: arlUitIo

seciindo qtiarfo jxiiillo brert'o/e. Oculi proimnuli, hilerstttio

poslf'co feie fripln majores. Prolhorax subcorduius. anyuUs
pnalicis prominulis , acute recfis. Elyfra bieriler orata,

cotire.riaseula , strn's J pritnis profundioribas , caelerh ob-

solelis.

Long. 4
'72 - El. 2% _ Lat. 2 M.

Alpes de la Styrie, de Tlllyrie et de la Transylvanie.

(Fortsetzung folgt.)


